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L'envoyé britannique au Vatican
manana

R30 mineurs emprisonnés dans
une mine inondée

Découverte de 38 empoisonne-
ments en Autriche

Rome, 23,—Le général Sir Simmons,
envoyé special. britannique au Vatican
relativement à la juridiction britannique
à Malte, à été reçu aujourd'hui avec beau
coup de courtoisie par le Pape. -
Parts, 23.—A le chambre des députés

uvjourd'hui la clause 3 du projet de loi
de monopole des allumettes, à été rejetée
et le projet lui-même a été retiré. Le
ministre des finances a annoncé que le
gouvernement it lui-même s'cacuper

ce monopole.

LoxdRES, 2%—Un jugement a été
rendu permettant à lord Ernston, le fils
siné du duo de Grefton, d'inatituer des
procédures criminelles contre la North
London Press pour avoir déclaré que lord
Ernaton était impliqué dans les crimes
commis & West End.
Lord Edmond Fitzmaurice a épausé

aujourd'hui mademoiselle Caroline Fitz-
gerald, de New-York.
Deux vaisseaux do guerre ont reçu

ordre de sc rendre à Rio Janeiro.
LONDRES, 24-—-M. Gaaston, déla Lamp”

son Law & Co., ñ reçu une lettre de
Stanley en date dn 3 septembre dernier.
Il y eat dit entre autres choses que les
traitres ot les conspirateurs dans la ré-
volte contre Emin ont été punis et leur
chef pendu, que les membres les plus
éloignés de l'expédition Stanley, souffrant
de la misère, vendirent des carabines et
des munitions aux ennemis de l'expédi-
tion ; qu’il a été 28 jours des plus grave-
ment malade et privé des secours du doc-
teur Parkes, Puis Stanley raconte les
découvertes qu'il a faites après avuir été
Tétabli de sa maladie.
M. Pecker, rédacteur du North; London

Press, s'est livré aux autorités pour ré-
pondre à l'accusation de libelle criminel,
portée par lord Ernaton. On l'a logé en
prison et refusé de l'admettre à caution.
Quernsrown, 24—Le steamer Elruria,

parti de Liverpool pour New-York, est
retenu ici par une brame épaisse. Ilya
ou des troubles à bord. Les matelotf de
l'Union refusant de faire le service avec
ceux qui n’en formaient pas partie. Les
avionistes ont été emprisonnés pour une
journée.

DuBLIN, 14.—La grève que les comnpa-
nous boulangers menaçaient do faire a
été prévenue, les patrons ayant accédé,
sous protêt, à la demande des hommes.

LISRONNE, 24.—On s'attend que Dom
Pedro arrivera ici vers la fin du mois et
qu'après y être demeuré 8 ou 10 jours il
ira à Cannes.
BRUXELLES, 24.—Le congrès anti-es-

clavagiste a décidé que les questions ter-
ritoriales n’étaientjpas de sa compétence,
Le roi Léopold a reçu aujourd'huiles
délégués. Il leur à inspiré confianco dans
le résultat de leurs travaux et a dit qu'il
était parfaitement résolu à supprimer
l'esclavage au Congo.
Vienne, 23.—L'enquéte Nagy Bechs-

kerck, qui dure depu.s sept ans, en vue
de découvrir les causes d'un grand
nombre de morts subites qui ont eu
lieu à Bechakerck, à établi que 38
des victimes ont été empoisonnées. La
plupart d'entre elles étaient inariées.
ne diseuse d'aventures fournissait le

poison aux épouses des hommes empoi-
sonnés. 57 arrestations ont été opérées.

CONSTANTINOPLE, 2L—Le procès de
Moussa Boy est commencé en cour pu-
blique. Il est accusé de meurtre, d'incen-
diat et de pillage.

Bencix, 23.—La Gazette Nationale dit
Qu'on projette les fiançailles du czare-
witch avec la princesse Marguerite de
Prusse, sœur de l’empereur. Il n'est
cependant pe probable que ce mariage
se réalise, czarine et l'impératrice
Frédéric, dit la Gazette, sont favorables à
cette alliance,
Le comité de secours d’Emin Boy a

requ une dépêche de la compagnie Hau-
sing à Zanzibar déclarant que le lieute-
nant Borcher, l'un des officiers conman-
dautde la seconde colonne de l'expédi-
tion du docteur Poters, rapporte de Lo-
komanie que les Somalis ont dispersé une
expédition anglaise, mais non celle du
docteur Peters. Le lieutenant Borcher
dit de plus que le docteur Peters et son
parti sont en aûreté, bien, et qu'ils ontétabli un poste fortifié’ lu pied de la
montagne Kenia,

-SERLIN, 24. —Les conditions de paix
entre l'Autriche, Ia Russie et Bismark,
imposées au comte Kalnoky, aont en par-
tie remplies. Le czar a arrâté le comité
panslaviste d'envoyer des agents en Bul-
geris et I's mis en garde contre toute
agitation dans ce dernier pays. Du côté
de l'Autriche, cela a amend la rupture du
mariage du prince Ferdinand avec la
princesse d'Alençon,
Une mine près de Ricklinghausen,

Westphalie, a été inondés et 250 mineurs
Loon emprisonnés depuis veudredi soir.

i l'eau se retire il ya eapoirde anuver
oes mineurs,

ZANZIBAR, 23—On à reçu des nou-
VPolles de Lama confirmant ls nouvelle de
la mort du docteur Peters, d'un autre
allemand et de tous les indigènes formant
partie del'expédition da docteur Peters

massacre a eu lieu à Abdu Burrosaba
sur la rivière Tana, le 8 mara dernier et
plus haut que Korkorro. Le Dr Peters
tait en relations d'amitié avec les tribus

locales mais non aveo le chef dea Somalis,
Ce dernier aveo un certain nombre des
membres de aa tribu fit une attaque de
Bult sur le camp, Après avoir tué les

mbres du pesti du docteur Peters los
Somalia pillèreut le camp enlevant argent
et tous autres objets ds valeur qui leur
tomba sous la main, ils se sauvérent
au uioÿon de chameaux,

New-York, 23—Une dépêche de Wash-Ingtu. au Herald dit Jue lo secrétairede . marine Tracy, s son rapportStnu  demauders Un crédit pour la
Sonstruotion de 10 corsaires an acier, Ildit que le tonnage et le genre du cons-pacte de onrnisseaux devraient être

* Ia on du We
marine aq lisu da

x

Le tonnage

vnisssaux seront légers et d'autres plus
lourds et plus forts,
Des orédits seront aussi demandés pour

In construction de chantiers de marine à
Boston et San Francisco ainsi que pour
une fonderie de canons a4 Washington.
Puis le secrétaire recommanderait d'éta-
blir des dépôta de charbon sur la côte du
Pacifique, l’un à Samo,l’autre à Havaï et
le troisième plus au sud.

Une déptohe de Washington au Post
dit que les dé} des républiques de
l'Amérique du Sud au congrès interna-
tional se montrent excesivement dé-
flanta. Lis agissent en véritables avocats,
habiles quiveillent avec un soin jaloux à
de que la cause de leur client no soit pas
compromise, Ceux qui se montrent les
lus forts de ce côté sont les délégués de

république Argentine. Le chef de
tous est Quintella, de la république
Argentine. Aussi les autres délégués
l'appelaient-ils le *“ contradicteur univer-
sel.” C'est un avocat de profession, avo-
cat en tout et partout et d’une grande
habileté,

, Washington, 28.—Des avis roçus ici
disent que Don Pedro résidera à Toulon, |
France.

Philadelphie, 24.—De bonne heure ce
matin la bâtisse à 6 étages de l'épicerie et
en gros de Janney & Andrews a été con-
sumée. Un mur qui est tombé n blessé 8
pompiers et causé des dégats aux bâtis-
ses voisines, Un pompier est mort de ses
blessures, Les pertes de MM, Janney &
Andrews sont de $100,000 et celles de la
bitisse de 890,000.

_ Washington, 24.—Senor Vslente, mi-
nistre du Bréail, à reçu cette après-midi
une dépêche du ministre des finances lui
annonçant que toutes les provinces ac-
ceptaient la république et le gouverne-
meut provisoire.

Key West, Flor., 24.—Des avis de
Cuba disent que les derniers troubles
consistent en une simple émeute à San
Cristobel entre les échevins et le maire.
Ce dornier appela les militaires et la paix
fut rétablie après que deux hommes
furent tués et plusieurs blessés. Tous
ceux qui ont pris part à I'émeute ont été
arrêtés
Le 21, à Matangas, les militaires vin-

rent en conflit avec les autorités civiles.
Une émeute s'ensuivit. Deux régiments
de soldats espagnols se battirent. Un
officier et trois soldats out été tués et
plusieurs autres blessés, Les troubles
existent encore près de Matangas.

 

Important pour les exportateurs.—Nou-
velles politiques.—Incendie au Herald.
—Fatal accident, ete,

Orrawa, 23.—M. Colby entrera dans
le cabinet on ne sait encore avec quel

rtefeuille. Après sun entrevue avec
ir John, il est retourné à Montréal
Le parlement se réunirale 16 janvier

prochain.

Le procureur général Sullivan, de l'ile
du Prince-Edouard, à été nomméjuge
en chef,

Le ministre des douanes a reçu une
communication imporiante du bureau du
Haut Commissaire en Angleterre, Il pa-
raîtrait que dans le mois d'août dernier,
L Wurzbury, d'Halifax, exporta à An-
vers vid Londres, une cargaison d’homard
en boîtes destinée aux marchés belge et
allemand. Les boîtes étaient étiquettées
‘* Wurzbury et cie, Hambourg,” ce qui
laissait oroire qu’elles avaient été emplies
à Hambourg. C’eut été en opposition à
l’acto impérial des marchandises de 1887.
La cargaison en arrivant à Londres, au

lieu d'être entrée entrepôt, fut entrée
* consommation intérieure’, ce qui fut
cause qu’elle fut saisie, Sir Chs Tupper
intervint & temps et M. Wurzbury prouva
u'il n'avait eu aucune intention de frau-
er etla saisie fut levée On s'attend

que cet incideut servira à incttre sur
leurs gardes les exportateurs canadiens et
leur rappeler que les produits canadions
doivent porter le nom du manufacturier
ou du producteur et seulement ce nom-lh.

MONTREAL, 2%—La Patrie est infor-
mée qu’un nouveau club sera formé et
n’il portera le nom de “* Olub libéral.”

don nom seul indique son but. Ce club
publierait aussi un journal libéral hebdo-
madaire.
Le Clairon, le nouveau journal hebdo-

madaire qui doit être publié par quelques
membres du club national, verra le jour
la semaine prochaine,

A une assemblée du Club National,
hier soir, il a été unaniment résolu que le
discours du l'honorable M. Mercier à
Baltimore, jetait du lustre sur ls nom
cauadien-frangnis,

Un dos plus anciens conducteurs dn
Grand-Tronc s'est noyé à Vaudreuil vers
12.30 a. m. Le train express N 6 quit-
tait la gare Bonaventure à 11.30 sous lu
charge du conducteur Georges Robinson.
Arrivé au pout de la rivière. Ottawa, l’in-
génieur apercut qu’un trainde fret s'était
étaché, stoppa vers le milieu du pont, et

Robinson ne sachant pas la cause de cet
arrêt, descendit et avanca sur ls côté du
du pont pour s'assurer de ce retard. C’ost
alors que le malheureux tomba entre deux
trétaux et se noya. Robinson était âgé
d'environ cinquante ans, marié et avait
un fils, Il était omployé sur le Grand-
Tronc depuis plus de vingt ans,

MoxTn£ar24.—Samedi vers 4.30 p.m.,
l'étage aupérieur de lu bâtisse du Mont-
real Herald n été consuraé. Les bureaux
de rédaction et d'administration sont
gâchés par l'eau et la fumée. Le journal
sera publié comme d'habitude demain
matin, la rédaction en étant fuite au bu-
reau du True Witness,

 

Au bassin de radoub

Le vapeur Québec, de la compagnie du
Richelieu, est arrivé dans notre port
samedi ot a été conduit au bassin de ra.
doub, à Lévis, où il aubira des répara-
tions considérables pendant l'hiver,

 

Une collision

Londres, 21.—La barque Maria Sone-
man, capitaine Pierce, de Québec, et le
ateamer Monarch, allant de Liverpool à
Newport sont venus en Collision dans ln
rivière Mersey, et l'on rapporte que la
barque a reou des dommagus à ses bos-
wirs, Le Monarch eat retour à son dock
pour faire réparer de légers dommages,
Parle chemin de fer du Pacifique.—

John Ross et cie, 50 sacs de noix et C goals sersde,
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Dobbs Ferry Nüw-York, 23.—Vers
3 hrs hier matin, un gardien de nuit en-
tendit doe cris do détresse venant de la
rivière et des coups de siffilet d'alarme.

11 entendit aussi crier ** au secours, au
secours.” Le temps était très noir alors
et le gardien de nuit ne put dis-
tinguer rien autre chose que la coque
d'une barge. Puis les cris diminuèrent
et enfin ceasèrent complètement. De
bonne heures le matin des épaves atterrig
rent au rivage mais elles ue portaient au-
cun nom, ôn croit que cette barge à
péri à la suite d’un abordage, car si elle
n'eût fait que sombrer les épaves ne se-
raient pas venues atterrir shjpKkIne.2ne
quête sera tenue.
La nouvelle d'une barge avait sombré

et qu’un certain nombre de personnes
avaient péri, a causé beaucoup d’émoi ici
et dans les environs sur le parcours de la
rivière Hudson. Des épaves sont venues
atterrir au rivige. On a trouvé un paquet
de cartes postales sur lesquelles était im-
primé ce quisuit : ‘“ Clinton Robinson,
210 Broadway street, Troy, N. Y.”

On a découvert des papiers de bord du
capitaine N. K. Dugan, de labai se 4, 4.
Carley, de Ttoy-Ouest. 1! appert queles
propriétaires de cette barge sont Carley
et Miley, de Troy Ouest.

Dobbs Ferry, 24.—On s'est assuré que
les épaves flottantes depuis deux jours
appartiennent à la barque Alice, eapi-
taine Duggan, partie de West Troy, avec
uno cargaison de terre a feu,
 

 

   

  

CALME, NETTOIE,
: GUERIT.
I Soulagement immediat, Guerisa

Permanents, Insucces Impossible
 

Plusieurs <ui-disant maladies sont des symptômes de Catarrhe
Hles que mai de tete, Surdité partielle, perte de l'adorat, mat
aise haleine, toux et crachement, nausees, sensation de déblit
énérale, exc. St vous touffrez d'aucun de ces symptôtmes à
stres se es, vousavez le Catharrhe et derries vous hâte
‘avoir une bouteille deBAULE NASAL, Soyer querts à femps
+rhume de cerveau égénère en Catarrhe, suivi de |
an prion etdela mort, i. BAUME NASAL est en vent
kez tous lex Fharmaciens, Où on vous l'enverra, franc de porf
ur réception du prix (50 cents et $:.00) en adressant

FULFORD & CO., BRockYILLE, Out,
T' Soyez.en garde contre les imitations ayant Le messe sert

A LOUER
La bâtisse ci-devant occupée par MM, Pou-

Not & Falurdeau, corroyeurs, Nu. 6. coin des
rues Nelson et Colomb, St-Roch, (en arrière
chor M, A. À. Cantin. épicier, rue SL-Valier.
Posseaion immédiate -
‘edresser a

N. MATT
Comptable et Liquida'cur.

113 rue St-Pierre,
Québe

23 octobre.—n-0,
c
 

À LOUER
Belle maison à sons louer, Grande-Alléc,près

de la batisse du Parlement.
S'adresser par lettre seulement à L, N., Bu-

reau de l'Evenement, .
11 novembre.—15j

AVIS
TOUTE PERSONNE désirant déposer de la

neige daus le clos de la Tour no 3,pourra en ob-
tenir Ia pormissaion en s'adressant à M, NAP
FISET, No, 29, rue Scott. _

18 Novembre.—1gem,

Argent à prêter.
Propriétés à vendre

$10,000 à prêter sur propriètée,hypothèques,dé-
bentures ot actions de la société, par somines
de $100 et. plus, et remboursables, capital et in.
térêt, par paiements mensuels, trisuestriels et
serni-annuels.
A VENDRE A BAS PRIX ; 1a. Une maison

en briques, à deux étages et toit français, si-
tuéc rue d’Aiguilion, Nos. 141 et 148 vo. Une
inaison en briques, à deux étages, et toit fran-
çais, située rue St-Qabriel, No. 81. 30. Une
maison situéo au village de Bntiscan, comté
de Champlain. 40, Une maison située à St-Jo-

e Lévisse a

Conditions de palementfaciles
S'adresser à la

Sociéto de Prêts et Plaooments,
139 rue St-Pierre.

17 août

Indiscutable!
L
A de prémiéro qualité, quo compte le mar-
ché de Québec, MM. Art. Toussaint & Cle., 70
rue St-Pierre, viennent d'ajouter le J. B. À, T.
Whisky-rye, vieux de cinq ans,
Sa qualité vraiment in utable, le met de

choix au premier rang, et son prix plus que
modique, aidera à lo rendre, dans un Inps de
temps très court, aussi populaire quo les
whisky Corby, Walke, etc.
Pour donner une preuve évidente de sn pu-

reté, ci-après; vous lirez la copie de l'analyse,
qui en a êté faite par M. le Rév. P. J. Æ Pagé
professeur de chimie à l'Université Laval,

"Al ANALYSE pour MM. A. Toussant &
Cle, un échantillon du vieux Rye Whisky

» BA.T..de 5 ans,quej'ai trouvé parfaitement
pareb exempt do toute substance nuisiblo A Ia
santé, 3
Ce rye contlent 45% d'akegol.

P. J. Bn, PAGE,
Profeshcur de Chimie

à l'Université Laval,

 

 

 

 

25 octobre.

LE GAULOIS
GRAND JOURNAL Dy MATIX

Le mieux informé des journaux Parisiens

2 Rue Drouot, Paris.

DANSES ETC.
Danses, Gymnase, Halters, Echelle, Trapeze

ef Gymnastiqne en general, Danses nouvelles
de toutes les Nationalitez

A. ROŸ MACDONALD, fnr., du Queens
«Hall do Montréal, a ouvert une branche

au NATIONAL SCHOOL HALL, côté do l'Ks-
planade, près la porte St-Jean.
Nos classes seront tenues sous le décorum le

plas parfait, Classes pour les jeunes gens,
los mardis et foudis, de 4,50à 6 heures. Classes
pourles adultes, les lundis, mardis, mercredis
jeudis et vendredis, de8 à 10 heures, ASSEM
BLY Je Jeudi, Classes p:Ivées et loçons pri-
vées à la convenance de tous
Comme mon père ne réviendra pas durant

cette saison, je demande'à nes é]Aves de m'as
corder leur patronage. J'énseignoral toutes les
danses les plus nouvelles,
Pour toute autre information, n'dresser À

M. JOMN QUARM, directeur nssistant, À
l'Hôtel Alblon, de midi à ÿ hrs et de 6A 7.0 p,

 

 

 

 boîtes : J B Renaud etcie, 38,400 livres
damapléen . 2, OÙ AU National School Hall à toute heure,
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Et Extension del’Est

Soumissions pour traverses (sleepers) et
pieux de clôtures.

DFE SOUMISSIONS CACHETEES adres
sées au soussigné et portant 4 'endos la

suscription ** Sou fun pour traverses et
pieux de cloture,” mront recues jusqu'a Lune
di, le 26 Novembre 1889, pour la fourniture de
traverses, traverged de voie d’évitement et de

ux de clôture, selon les spécifications que
jonpeut #8 procurer aux stations ou l'on peut

Aussi avoir des blancs de soumission.
Les soumissions doivent éirs faites sur les

formes imprimées fournies à ceteffet.
Toutes les conditions des plans ct devis doi

vent être remplies. .
Le départeinent ne sera pas tenu d’accepter

Ai la plus basse ni aucune soumission,
D. POTTINGER,

Surintendant en chef.
Bureau du chemin de fer,
Moncton, N. B.. B novembre 1889.

 

 

 

IN Yor

N RECEVRAà ce bureau jusqu’à Samedi,
le Bème jour de Novembre prochain, in-

clusivement, des soumissions cachetées, adres-
sées au eoussigné avec Ja euscription ‘ Sou-
missions pour les travaux de Bt-Siméon,” pour
Ja construction d'une pile isolée, à St-Siméon,
comté de Charlevoix, Québec, suivant le plan
et le devis, visibles sur demande, chez l'Ingé-
nieur asgistant de ce Département, Murray
Bay, ains qu'au département des travaux pu-
blics, & Ottawa. ;
On ne prendra en considération que les sou:

missions faites sur Jes Impriméa fournis ct si-
gnées de ls muin des soumnissionnaires,
Chaque soumission devra être accompagnée

d'un chèque de banque accepté, égal a cing
pour cent du montant qui y est inscrit, el
pasable & l'ordre de l'honorable Ministre des
Travaux Publics, Ce chèque sera confisqué si
l'adjudicataire refuse de signer le contrat,
apres notification, ou e'il ne | ute pas inte-
gralement, fl sera remis si la soumisaion n'est
pas ucceptée,
Le dérartement ne s'engage pas à accepter

la plus Di aucune des soumissions
Par ordre,

A. GOBEIL.
Secrétaire

Département desTravaux Publics,
Ottawa,s0 octobre 1689.

12 novembre.—af e-c-cl.
 

ECOLE ROYALE DE CAVALERIE
FT

Eeole Royale dArtille Batterie “ B," Quebec
ES SOUMISSIONS SEPARÉES (en du-

plicata) ur les approvisionnements et
ls service des dits corps pour l'année de calen-
drier 1890, seront reçues par le Ministre de lu
Milice et de la Défense, à Ottawa, jusqu'a Lun-
di, le 2 Décembre.
Les soumissions devront être adressées au

Ministre de la Milice et de ja Defense, à Utta-
wa, et endossées ‘“ Soumissions.”
Pourles détails et formules de soumissions,

s'adresser au Lt-CoL Luchesnay, Officier de
Brigade, Québec.
Chaque soumission devra être accompagnée

d'un chèque accepté par une banane cana-
dicnne pour un montant. égal à cinq pour cont
de ia valeur Lotale do iasoumission ; le chèque
sera confisqué si le soumissionnaire refuse de
signer le contrat lorsqu'il lui sera demandé ou
s'il manque de remplir les conditions du con-
trat. St la soumission n'est pas acceptée, le
chèque sera reruis,

À. BENOIT.
Département de la Milice et Secrétaire.

de la Défense,
Ottawa, 20 novembre 1889, 25noy.—15f
 

St-Leon Water Co
SEULE MÉDAILLE
DONNÉE FOUR

à L'EAU MINERALE
| A L’EXPOSITION
PROVINCIALE DE

1887.

Nouveau certificat pour cette célèbre
eau. Nos lecteurs sont invités à lire le
suivant :

Grand Séminaire, Québec, 10 Nouv, 1359.
N. E. Taforce, Ecr.,

Cher Monaicur,

C'est avec plaisir que je certifie
qua l'Eau Minérale =t-Léon est un excellent
remède contre la dyspopsie.
Je m'en suis servi pendant plusieurs années,

et j'en ai éprouvé beaucoup de bien. Je recom-
mande boaucoup cette ean au publir,

Yor ue  

Mgr. E. METHOT.
N. E. LAFORCE, Docteur en Théologie

Gérant à Québrc.
Vig-h-vis le Palais du Cardinal.

TELEPHONE No. 76, 21 novemnbre.~Gf

 

CITE DE QUEBEC
LISTES DES JURKS
Bureaw du Greflier de la Cite.

ASPUBLIC est par le présent donné que
conformément aux dispositions Titre VI,

chapitre VI des Statuts Refondus de In Pro-
vince de Quebec, intitulé ‘’Acte pour amender
la loi des Jurés et Jvs” une assemblée spé-
ciale du Consell-de-Ville de la Cité de Québec,
sera convoquée pour MARDI, lo ATOIt-
ZIEMEJOUR de JANVIERprochain,à SEPT
heures du soir, au lieu ordinaire où se tiennent
les séances du dit Conseil, à laquelle assemblée
le soussigné soumettra à In considération du
Conseil, une liste supplémentaire du rôle de
cotisation etd'évaluation en force pourl'année
1888 et 1880 dans cette Cité, contenant le nom
des persônnesdevenues habiles à servir commo
urés depuis ie dernier extrait et supplément,
les noms de toutes les personnes qui, Àla con-
naissance du soussigné, depuis Ia transmission
du dernier extrait et supplement, sont décédés
ou ne résidoplus dans les limites de la dito
cité ou sont devenues inhabiles à remplir les
fonctions de jurésou exemptos de aorvir com-
me te] et ies noms des personnes portées’ où
omises par erreur sur les’ extraits ou supplé-
ments précédents, pour être alors et là exaimi-
née, corrigée et approuvée par le dit conscil
avant d dire deutvreo au Shérif du District do
uébec, lo tout conformément aux dispositions

de l'acte ci-deseus cité. po
Avis public est de plus donné que les] rson-

nes qui ont droit à l'exemption € sorvir com-
me jurés en vertu de la lol, aient à s'assurer
auprès du Greffier que leura noîns ont eté rayés
do l'extrait des listes supplémentaires,

Par ordre,
io, B,CHOUINARD.

re

Québec, 16 novembre 1889, er dela Cid,

CITÉ DE N"ULLBEC
HOTELDEVILLE bre 1830,

ué bec, Novembre |
À uno séance spécinie du Conaeil-do-Ville de

In Cité de Québectenue le 156 four de Noyem-
bre 1889, to réglement suivant à été lu une pre-
mière fois, savoir :

genEnLEEtrmen icernant la °
du Conseil de Ytile de in Cité deQuébes. eure

Il est ordonné et statué par le dit Conseil
fe dit Conseil ordonne etstatut comme ie
savoir :

10 A l'avenir, toutes les séances du Consell-
do-Ville de la Cité do Québec, tenues los von-
dredis, en contorutité à

la

loi ot au réglement
pourla régie intérieure du dit conseil, réguiiè-
rement convoquées et tonucs, devront étro
terminées on afournées à minuit.

Tout réglement ou partie de ragloment
contraire au présent ou incompatible avec joel
en est par le présent révoqué,

AVIS PUBLIC

 

est par le présent donné, qu'en verta de la 90 |
section do l'acte passé dans In Ie du
règne de Sa Majesté et intituls : Atepone
amendar ot consolider les dispositions conte-
tros dans lex actex ck ordonnances relatifs à

lincorporation et à l'introduction de l'eau dans
Ja cito Âe Québec “tel quo amende par la lle
section de iets 81 Vie, chami
ci-dessus aorn In tino necande fois Vendredi, i
We jour de Novewure courant (1389). hie

H. J. 3. B. CHOUINARD, Uroftler de |38 novembre UK. In Clie,

Sh lo réglement

 

DEPART DES TRAINS

1.30 p.m. ; pour Monten, Ottawa, To
ronto el, tons les endroits à LOnest,espour
St-Jean, Farnham, Nowport, et
tous les endroits dansis Nonvelle-Angle
térre et les points intérimnérlisires.

L360 p.m; \IMANCHES, seutement
pour Montréal et ics stationsé nterinédial-
res

10.03 P. nL. pour Montréal, Ottawa, To
TODtO et Lous los endroits à l'Ouest et pour
St-Jean, Farnham, Newport, Boston
Portland, Springfield, les endroits de à
riviere Connecticut et les stations nber-
médiaires.

ARRIVEE DES TRAINS
Les trains arriveront à Québec de Chicago

Detroit, Toronto, Montreal, Boston et des sta-
Lions intermédiaires à 6,30 n, mi. ec Pp.
Les DIMANCHES 4 10.03 4 1
Bureau de blilots a la Station du Palais, an
0. 87, rue St-Fierre ec à | Hôtel St-Louts.

D. McNICOLL
Ajent general passagera

LUCIUS TUTPLR,
Gérant du traiia des passagors

19novermbre 1383
 

 

Le et après LUNDI, le 14 OCTOBRE 1887, les
trains partiront de la station du Pacifique,
nébec,et Arriveront comine sult, exceptelcs
tranches: .

DEPART DE QUEBEC

7,30 A. M.— Express direct pour le Lac St.
Jean, tous les jours, arrivant à
la jonction Chambord à 5.45 p.
m., et a HRoberval à 6.30 p. 18.

3.45 P. M.— Train local ponr la MKiviére-à
Pierre. Lous lesjours, y arrivant
A 8.00 P, M, (et a St-Haymond a
630 P. M.)

ARRIVEE A QUEBEC
9.00 A M.—Train local part de Ia Rivière-à-

Fiery, tous les jours, dA 4.55a. m.
(ct de St-Raymond à 425 à. nt.)
arrivant u Québec à 9,00 à. m.

7.00 P,M. — Express direct part de Roberval
4 800 A. M. tous les jours {ec
de la Jonction Chambord a 8.4
A,M.)pour Québec, y arrivant
a 7,00 l. M, ;

Le fret pour tous les point: des districts du
Lac St. Jean ot Saguenay, a l'est dela Jonction
Chambord, est enregistré pour ja Jonction
Clarubord, et pour Haberval ot es endroits à
l'ouest. chregistré pour Ttaburral A
Le fret expédié de Quebec À Ja Rivière à

Pierre ct aux endroits au sud, scru enregistre
jusqu'a 2,30 p. m. ; ct aux endroits au nordde
ta Hivière-à-Pierre jusqu'à 5 p. m., À la station
du Palais,
Vingt minutes pour prendre le lunch au Lac

Edouard.
Lefret ne

heures P. M
Billets de retour de premièreclasse aux tanx

d'un simple billet. de Québec A toutes les sta-
tions, émis les Samodis, bons pour revenir jus-
qu'au mardi suivant. ; ;

Billets en vente par IL M,Stocking, vis-a-vis
1 Hôtel St-Louis, ;
Pour informations au sujet dos prix pour les

passagers et des tanx pourle fret s'adresser à
ALEXANDRE HARDY, Agent Général pour
les Passagers etle Fret, Québec,

J. G, SCOTT,
Soc. et Gérant

sera pas reçu à Québec après cinq

1} octobre 1559
 

Traverse de l'Isie d'Orléans

LE VAPEUR “ORLEANS”
Capt. Bolduo.

 

De l'Isle: De Québec:
5 45 A.M. MN
$ 06 A. M. st.
Ju 00 A. M. M,
100 P. M. M
SP, M. M.
445 P.M, M,

LES DIMANCHES

200 P. M. MOT 105 P. M.
MPM 230 P. M
4 00 P. M.
Les jours de fète, un voyage se fera à 8 hre.

du roan a l'lsle, et duns ls rés-nitdi les heu-
res seront les mêmes que le dimanche

 

Traverse de St- Romuald,

Sillery et Quèbec.

CAPITAINE

€. DÉSROCUES
OMMENCERA LUNDI, le 25 Novembre,

{51 lo temps le permet, à faire le tiajet
commie suit :

LE VAPEUR ca,

 

 

 

DeSt-Romuald, De Québec.
8 00 A. M. 1130 A. M.
10P.M _ 400 PM.

Dol'lsle: De Québec :
913 A, MM, 8 20 A. M.
300 P. M, 200 P. M.

23 novembre 1859.

LALIGNE FRANÇAISE
DU : > HAVRE,

Compagnie Generals “Transatlanlique
Tes magnifiques paquedots de cette ligne (a

vorito pour le continent Jartiront An In jetéa
n. 42 (nouveru numero) de la rivière du Nord,
au pied de Morton strect, comma suit:

LAGASCOGNE, Santelli, Samed), 23 Nov,
HhaNA. M
LA BRETAGNE, de Jousselln Samedi, 30

novembre, à 11 A. M.
LA CHAMPAGNE, Boyer, Samedi, 7 Déc,
ALAM.
LA NORMANDIE. Collier, Samedi, Li, Déc.

ADAM.

PRIX DU PASSAGE POUR LE HAVRE
lére classe (vin compris) $100 $30.
Lmeciasss.... A

Billets aller et retonr à prix réduits,
Entrepont de New-York au Havre, $28. En.

tropont de NewYork a Paris, $20.00, avec ame-
nagement supérieur coniprenant vin, literie et
ustensiles,

A. FORGET Agont Genéral.
3, Bowling Green, New-York

R. STOCKING, agent pour Quebec,

A LOUER
Un logement de quatre chambres au No, 45,

rue Desfoises, à St-Moch, Avec cave, cour et
hanget. Possossion au 15 Novembre ocurant,

J. FE. BOILY,notaire.
No. 24 rne St-Joseph,

Su-Roch,

Terre à vendre
Une magnifique terre à vendre de 7 ar

 

& novembre.—1äj.
 

tiese, deux @

du dépot do St-RMaymoud.
À vendre à bonnes conditions. 

  

ts
et demi de front eur 25 de profondeur avocDar

, écurie et rémisé, oituée
dans St-Raymond, rang Ste-Croix, à ane loue

Pour plus amples informations s'adresser
JEAN GEN I barre .

 

 

[ASSASSIN
DEUXIEME PARTIR

 

II

LA GRANDE OMBRE

Oùaller chercher un homme, une phy-
sionomie particulière au milieu de toute
cutte foule ?

Ensuite, il pouvait être parti.
—Smut,—fit Lucienne, en se frappant

le front, Smut, je l'ai laissé sur la plate-
forme de la voiture... .Courons ! I! nous
dira.
La jeune fille, suivie de Joseph, quitta

le Cirque.
À lalueur des puinquets,ils apercurent

le petit clown,
11 dormait toujours.
Il n’était plus debout.
Assis sur le bord de la plate-forme, la

tête dans les mains, il conservait toujours
l'immobilité absolue.
Turluton s'empara de lui, le prit dans

sas bras, et essaya de le réveiller.
Peiue perdue.
]l le secoua violemment, ne sachant à

quoi attribuer cet engourdissement invin-
cible.

Vains efforts.
A lafin,cependant,comine Joseph Mar-

ly cuntinuait'a le bousculer, il poussa un
faille cri.

Puis l'eufaut s'etira, soupira, comme si

sun Ame errante fat rentrée habiter sa
prison de chair,
Et ce furent des larmes, des contrac-

tious nerveuses.
Le pauvre petit se2tordait comme en

des convultions d’épilepsie.
—Mon Dieu ! mon Dieu ! répétait Lu-

cienne, tandis qu'elle prodiguait ses
avins a l’enfant, mon Dieu ! mon Dieu !
secourez-nous ! venez-nous en aide !
Et elle ajuutait, levant au ciel sesyeux

desespérés.
—Etdire qu'il estlà, le moustre, peut-

ètre à deux pas de nous !..
—Cependant, dans l'intérieur du cir-

que, le tapage devenait presque une
emeute.
Les spectateurs debout aux entrées

ayant vu le visage effaré de Lucienne s'in-
téressaient à l'ecuyerent et, compreuant
parfaitement qu'il se passait quelque cho-
se d'insolite voulaient obliger le reste du
public à ge taire.
—Jane Sterling | Jane Sterling ‘

continuait-on à crier.
Mme Minnie et Rapha Ginestous quit:

tèrent le contrôle ne sachant point ce que
tout ce bruit voulait dire.
ls courureut aux écurtes.
La grosse Minnie répétait :
— Mais Mlle Sterling m'a quittée au

milieu de la première partie pour aller
s'habiller,
Rapha agitait de son coté ses grands

bras maigres en disant :
— Le public il est le maître, zé vais fai-

re oune annonze, zanzer le numéro.
Sur ces entrofaites Minnie se heurta à

l'entrée avec Dick Chadwel.
—Oùest Melle Sterling ? demanda-t-

elle à l’écuyer,
—Vous ne me l'aviez pas donnée à gar-

der, répliqua grossièrement Dick, refai-
sant sans s’en douter le mot de Cain dans
le paradis terrestre.

—Cherchez-la, répliqua la directrice
hors d’elle-mêmie, ou demain, Chadwel, je
vous lo jure, où fait votre compte et vous
quitterez-le cirque.
—Vous m'avez défendu de m'occuper

de miss Steriing, de soncornac, de Smut,
je he suis plus rien ici, j'aime mieux m'en
uller.
— En attendunt cherchez là.
Mme Minnie courut à la roulotte.
Et quelle ne fut pas sa stupeur en voy-

ant l'écuyèrent et Turluton agenouillés
auprès du petit Smut.

Le petit clown so payant le luxe d'une
attaque de nerfs, tout comme une jolie
femme ; il prenait bien son temps.
Cependant Rapha faisait son annonce,

qui n'optenait pas le moindre succès.
—Le public le roi publie, Je souverain

maitre, qui se croit tous les droits parce
qu'il paye, était furieux d'uvoir attendu,
Rapha prononçait mal : les muis ‘* in-

disposition suhite ”, grâce au zézainement
et à l'émotion, se transformaient. en pas-
sant par sus lèvres eu un gargouillade in-
traduisuible,
Jane Sterling ! Jane Sterling !..
Reine Gineatous, la gentille petite écu-

yere, qui n'avait pas paru dans la soirée,
80 moutra en costume, sur un cheval sans
selle, et voulait tenter d'exécuter ses plus
gracieux exercices.
Ah bien ! oui !
Elle fut huée, sifflée !..
. Inne Sterling ! Jane Sterling !
Enfin la marche triomphale d'Aida ré-

sonna une fois encore,
Turluton, la chambrière à Ia main,arri-

va au milieu du ringuet fit le grand salut
de rigueur.

Et miss Sterling apparut à l'entrée de
la piste, montant ls jument alezane,

Alors tout fut oubligé.
Des bravos enthousiastes éclatèrent de

toutes parts, des cris, des hurrahs prolon-
gés, une véritable ovation,
Jane Sterling était très pâle.
Ou comprenait qu’elle ne se tenait en

selle que par uu prodige de volunté.
Comment avait-elle réussi à eo mettre

à cheval,

Au prix de quels auprêmes efforts, en
proie à l’émotion poignante, à l'angoise
Affreuso qui lui tordait le cœur, avait-elle
vu le courage de paraitre en public ?..

C'était Turlutonlui-mème qui lui avait
conseillé cet héroïque sacrifice.

—Mam’'zelle, avait-il dit tout bas, tan-

monter, de faire le tour de ls piste, et de
bien regarder dans lexrange de tous les
spectateurs.

Peut-être parviendrez-vous à le décou-
vrir.

Danstous les cas, s’il se trouve là,ilne
va pas s'envoler,
Ce dernier mot avait décidé Lucienne,

elle s'était roidie, avait imposé sa volorn
si vaillante à ses nerfs et elle avait*dix u
Turluton :
—Va, je te suis, fais sonner là marche

je vais monter, .
Puis, tournant vers Mme Minnie ani

la remerciait de cette décision svec tac
volubilité toute américaine :
—Madame, lui avait-elle bien recom-

mandé, ne quittez pas Smut jusqu’à mer
retour, je vous en conjure.. Cet enfar:
est très souffrant en ce moment, je »>
monterai à cheval que si vous me jureæ ue
demeurer auprès de lui.
—Vous croyez qu’il n’est pas tout sim-

plement gris ! demanda la directrice.
—Non ! madame, j'en suis certaine,

se passe chez lui quelque chose d’extraor-
dinaire que j'ai le plus grand intérêt à au-
voir, ne le quittez pas !
— Je resterni, jo resterai ! Je vous le

jure, mais partez !.. N'entendez-vous
pas le public, il va démolir le Cirque fn-
dien !
Et quand Jane Sterling eut quitté La

roulotte pour se rendre dans l'arêne,
Mme Ginesious porta son index à son
front.
—Elle est charmante,cette petite char-

mante ; elle a énormément de succès,elle
en a trop même, mais je crois qu’elle a
un grain. .
Jane Sterling commençait ses exerci-

ces,
Mais dès le premier tour, le public put

reconnaitre que la main n’y était plus.
L'écuyère se tenait mal en selle.
Les changements de pied de ls jument

s'exécutaient à contre-temps
La bête à tout instant!iredevenait mai-

tresse d'elle-même et exécutait des bonds
itcohérents et désordonnés.
— Pauvre Lucienue ! Pauvre Jane

Steeling ! elle ne s'occupait pas de sa
monture.

Ses yeux n'étaient occupés qu'à fouiller
les rangs des spectateurs et nulle part, à
aucune place, elle ne parvenait à aperce-
voir rien: qui pût ressembler à la tête hi-
deuse du maudit,

Le public comprenait cette fois, en par-"
tie, l’état d'épouvantable énervemenu
dans lequel se trouvaitl'artiste qu’il ac
cluisait quelques inetants auparavant.

Alors, de tous les côtés, les cris : *“ As-
sez ! assez : ” furent répétés par des voix
stridentes.
Un applaudissait, mais on voulait que

Jane Sterling quitta l'arène.
èt elle ne pouvait s’y résoudre, elle

continuait sans avoir conscience des pas-
ses et des vultesqu'elle faisait exécuter a
la jument, ou que celle-ei accomplissait
mnaigré elle, elle continuait à promener
ses regards sur la foule. ;
— À la fin Turluton craignit un mal-

heur..
Et à son tour il lui cria en anglais :
—Miss, rentrez, descendez !..
—Aussi bien, elle était à bout de fur-

cess
Tout commençait à papilloter, à tour-

billonner autour d'elle.
portes du ring s'ouvrirent sur un

aignal de Turluton et la jument bourrant
ls main à sa maîtresse s'emballa dans la
direction des écuries,
Le gentleman qui avait déjà fait faire

place à Jane Sterling à l'intant où elle
cherchait Turluton, s'élança alors, saisit
au psssage la jument sur la bride,
La bête se cabra.
Les hommes d'écurie se précipitérent

et s'en emparèrent.
Etl'étranger tendit alors les deux bras

et reçut la pauvre Jane Sterling qui, a
bout de forces, uscillait sur la selle et per-
dait connaissance.

Turluton accourait.
Lorsque Lucienne ouvrit les yeux, elle

était encore dans les bras du gentleman.
D'un bond ello se redressa.
—Je peux marcher, monsieur, je vous

remercie. .
Et s'appuyant au bras de Turlutou,elle

parvint à regagner sa voiture.
La, une fois les cing marches gravies,

elle s'écroula sur un fauteuil.
‘Tandis que le pauvre Joseph, tout en

émoi lui prodiguait ses soins, Mme Min-
nie, très effrayée, courait d’elle à Smut,
qui continuait à se trouver dans un état
alarmant.

— Madame,lui dit Jane Sterling d'une
voix entrecoupée, je vous en conjure,lais-
Bez-moi, c'est seulement un peu de fati-
gue, et rendez-moi un immense service,
— Lequel, ma chère enfant, je suis tou-

te à vous ’
—Tachez de savoir habilement de Dick

Chadwel quel cst l’homme avec lequel 1!
s'entretenait tout à l'heure. . Ne lui dites
pas que c'est moi qui le demande, n'est:
Ce pas !.. Tâchezd'obtenir ce renseigne-
ment, je vous en conjure.... |
Pour la seconde fois, Mme Minnie Gi-

nestous porta l'index à son front.
Pourelle, le cerveau de sa jolie per

sionnaire so détraquait de plus en plus
La directrice, fit appeler Bick et ce ful

Rapha qui se montra à sa place.
Le directeur se frottait les mains,
ll était enchanté de es soirée.
Le succès de Miss Sterling s’afirmais

de plus en plus. Il était évident que ui
l'on continuait ainsi à faire salle comble,
tous les soirs, le Cirque Indien ce vorruis
dans l'heureuse nécessité de prolongersun
séjour à Blois,
—Qui, oui ! approuvait Minnie,pourra

qu'elle ne devicnne pas tout à fait folk ir
Le digne Rapha ne put retenie un sou-

bresaut.
—Folle ! Folle ! que dites-vous,zoiede

mes yeux.
—Je me comprends, répliqua Mme

Minnie, on attendant, trouvez Dick Chad-
wel au plus tôt, et tâchez de savoir de
lui, adroitement, quel est l'homme avec.
lequelil était en grande conversationder-
rière les rimes dis que Mme Minnie dépenaait en pure

perte toutes lea fleurs do aa rhétorique
pour décider Jano Sterling à monter,
mam'zelle, il faut rester maîtresse de vous
même, et, Avant tout, ne rien laisser pa-
raître ..

pas éveiller son attention,
Il dois être aur l'œil, Ça, c'est sûr. Si l'horame est là,comme vous le croyez

comme vous en êtes persurdéo, lue faut

(À continuer)

AVENDRE
Une terre située on Ia paroisse de Ste-Anntde Boeupré, à moins d'un mille,b l'est de l'a-Tise. de dix-huit perches de front sur une
eue et domie de profondeur, avec

£range, étable et autres dépendances
Preagho neuf. pe
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à Yotay } Conditions faciles,OIS, © er, 1i ne faut pas le faire filer. S'adresser au propriétaire JEANPropriétai ; i SEAN ISTE:45

ruo

Richmond Fu cStJean.

|

Le mieux, voyez-vous, si vous ponviez

|

Ÿ AnnederR.AUG.N,J =14 ontobremimePour SES J avoir le courage de le faire, oe serait de

|

°° *" oa 1nsvembestan '—
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An Ne, 44, Côte Lamontagne

AVIS AUX EPICIERS
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LUNDI, 25 NOVEMBRE 1889
=  

GARCIA MORENO
———

Un petit entrefilet à notre adresse, paru

dans la Patrie de la semaine dernière, est

passé inaperçu jusqu’à ce jour. Le con-

frère nous fait des remontrances nu sujet

de l'opinion que nous avons émise sur 1s

rérolution brésilienne. Ila cra bon de

mous prendre en flagrant délit d'erreurs

historique.

* Garcia Moreno, dit-il, n'était pas du

Vénézuela, mais de l’Équateur. Et ce

Moreno était un fanatique qui « voulu

prufter de la foi intense de ses compa-

trp>ten pour fonder, sous le nom de répa-

blique, un gouvernement copié sur celui

que dans ie vallée …u inc nié.
1 paraît qu'au iébut, en le laissant pé-

| nétrer dans ls pays, vo gonverments
étaient sous l'impression que le colonie
mormeonne ae plicrait à nos Yaages et à
nos coutames ét abandonneçait ane pesti-

que que réprouvent hautement la morale

etlaloi Cet espoir à été déçu. Les

Marmons se sont omparés de nus terres,

ils ont joui des pririléges que le pays

accurde aox colons mais ils n'en n'ont pas

nains persévéré dans lears pratiques im-

mursies.
On a dit—pour rascommodes les choses

et duvner une certaine satisfaction a lo:
pinivn slarmée—qus des reprisentstions
seraient faites à ia colonie murmonne ot
qu'on lui signifersit d'aveir à se confor
mer aux luis et aux coutumes qui nous

régissent,
Ces représentations que l'on annonce

et qui ont bien tardé h éclore ne nous
paruissent point appelées à produire va
effet décisif. C’est fort risqué que nous
réussissions là où le gouvernément améri-
exin à échoué. Le mormonisme se place
als hauteur d’une institution presque
divine et l'on sait qu'il est prêt à opposer
de la résistauce à tous ceux qui porte-

raient atteinte à ses privilèges et a ses

libertés.
Au reste, les représentations que nous

serions justifiables de faire à la colonie
mormoune ne l'inquiètent guère. Un de

de la Russie d'il y à cinq cents ans. Bien | es chefs les plus sutorisés qui a occupé

que ferveuts catholiques, continue le con-

frère, les Espagnols de l'Equateur l'ont

asassainé ponr 60 débarrasser de lui.”

L'écrivain de la Patrie n'avait pes be.

soin de nous dire que Moreno était de

FEquateur, et nun du Vénézuéla * nous

Je esvions tout susai bien que lui-même.

Mais pendant que Garcia travaillait dans

son pays à faire triompher ses idées, le

confrère ne doit pas oublier qu’il y out des |

troubles au Vénézuéla, que Moreno y prit

une certaine part, et qu'il uaa Blors de

son influence auprès des hommes publics

du Vénézuéla pour les engager à faire

des réformes dans leur mode de gouver-

nement. Quoiqu'en dise notre savant con-

frère, l’idée de Moreno était bien d'éta-

blir au Vénézuéls comme à l'Equateur.

une république démocratique chrétienne.

Nous ne prenons pas l’écrivain de la

Patrie au sérieux quand il nous dit que

le gouvernement de Gracia Moréno était

analogue au gouvernement de la Russie
d'il y a cinq cents ans. La Rassie de

cette époque était au pouvoir d'une oli-

garchie tyrannique et capricieuse, tandis

que ja pupulation de l'Equateur jouissait ©

sous Moreno des plus grandes libertés :

Jes droits de chacun étaient respectés ; il
J avait pour toutes les classes de la s0-
ciété, part égale de prérogatives et de
protection devant la loi ; le peuple choi-
sisaait lui-même ceux qui devaient régu-

lariser ses libertés : l'Equateut en un mnt
avait un gouvernement démocratique et
la plénitude de la responsabilité ministé-

rislle,
En dotant son pays d'un tel système de

gouvernement, Garcia Moreno n’avait

pas oublié les rapports nécessaires qui
existent entre la politique et la morale:
fl avait compris qu’un gouvernement,pour

être durable, ne duit pas bannir de son

sein le christianisme et l'idée de Dieu.

C'est pour cela qu'il a fait une guerre
acharnée cuntre tous les dilapidateurs du
trésor public qui voulaient établir un gou-

vernement athée et imbu des ductrives

d'ane fausse philosophie, I! lesa pour-

suivis jusque daus leur dernière rotraite,

et il a réusei a les tenir daus l'ombre jus-

qu’à ca qu'il eut définitivement établi sur
des bases solides Ia république démocra-

tique chrétienue qu’il rêvait depuis long-

temps.

Malheureusement, ceux qu'il avait

vombattus et dénoncés, comme des hom-

mes dangereux à la sûreté de l'Etat à
éause de leurs doctrines impies, réussi,
tent à l'assassiner un jour qu'il revenait

de l'église.
N'en déplaise encore k l'écrivain de la

Patrie, ce eont pas les “‘ catholiques fer
vents ” de l’Equateur, qui l'ont poignar-

dé pour se débarrusser de lus : il n'était
pas un embarras pour eux. Ceux cui

l'ont assassiné, avaient été suudoyés par

les chefs du parti philosophique que l’il-

lustre victime avait combattu avec achar-

neimcont et avec raison.

Une dernière ubservation : Moreno

était-il un fsnatique, comme le préteud

l'écrivain de ls Patrie 7 C'est être con-
traire à la vérité historique que de l'affir-

mer. Les ‘anatiques a'uut pas l'habitude

d’être pris en haute estime par les souve-

Faius pontifes qui jugent choses et des

hommes avec sagosen et impartislité. Or
le confrère ne duit pas ignorer que Pie
1X adrosss à plusieurs repisnes des lettres

defélicitations à Moréno pour les effurts
qu'il a faits afin de doter son pays d'un

gousernement libre en même temps que
chrétien. Si Moréno eut été ce que la

Patrie appelle une tête chaude, Pie IX
Faurait-il appruuré et encouragé dans son
œuvre f..
rer

LES MORMONS CHEZ NOUS

On à imprimé, l'autre jour, dans les
journaux du Canada qu'une assez forte
oolonie de DIormons vivant actuellement
dans l’Ütah se proposait, l’an prochain,
de transporter ses pénates dans une des
régions les plus fertiles du Nord-Ouest.

Cette manace d'invasion des Baints du
dernier jour ne nous plait qu'à demi,
Nous voulons bien que les plaines im-
menses du Nord-Ouest soient colonisées,
Qu'on y fonde des villes ot des villages
qui contribueront d'autant à l'accroisse-
ment de Is richease publique, mais que le
dlel nous pardonne,la colonie mormonne

que nous voyons déjb d'avancer sur nos
terres nous iuspire nulle conflance et
fhoëss réjouit médiocrement.
Les mormons. viennent ici avec leurs

Isorars où leurs pratiques ordinaires, Les
quelques centaines de leurs coreligion-
Bares déjà établie dans le voisinage de
Meleod depuis trois où quatre aus. n'ont
hodifié eu rien leurs habitudes. La poly.

“ quanie fetene vococe le “rinoipäl article
de leur code et nous avons la prouve

  

autrefuis un siège dans la législature de
ln Colombie Anginise, M. A. Marittand

{ Stenhouse, n'a-t-il pas écrit récemment

| dans les journaux du Nord-Ouest qu'il
n'y avait aucune loi dans les atatuts du

Canada et prubablement aucune loi dans
toutes les autres possessivns britanniques
qui prohibit la pulygamie mormonne plus
que la polygamie mahométane.

* La bigainie, ajoutait dans sa lettre le
nouveau chef des mormons cauadieus, Le
constitue un crime que lorsqu'un bumme
et une femme se marient sans le consen-
tement de l’un on de l'autre. Mnis il n’y
a rien dans la lui qui empéche un homme
de inarier deux femmes en même temps”

Pour peu que les autres myrmons ver-
seut daus ce singulier ordre d'idées et

interprète l'esprit de la loi canadienne &
la manitre de leur chef, ce xera bientôt
fait des représentations que nous serions
admis à leur faire, Forts de leur druit,

plus forts encore de l'impauité qui seu-
ble leur être assurée, ila s'en moquent

uavertement.

Nous nous demandons maintenant si,
connaissant les diapositions des mormons
et leur résuiution bienarrôtée depratiquer
la puligamie sur notre territoire, le guu-
vernement canadien n'a pas le devoir
d'intervenir et de rappeler à ce nouvesu
groupe de colons qu'il est tenu à se cun-
former aux usages do pays et que la lui
n'a jamais favorisé les pratiques auxquél

les il entend se livrer,
E. R.

 

A TRAVERS L'ESPAGNE

L'espace nous s manqué samedi pour

donner daus nos colonnes un aperçu du

nouveau livre que vient depublier l'hon.

juge Routhier.
Nous reproduisons aujourd’hui quel-

ques pages prises au hasard dans ce bel

ouvrage. Ou verra par cette citation que

notre littérature canadienne vient des’en-

richir d'ane œuvre qui sera l'un de ses

pius braez ornements. Ce livre, au print

de vue du style et des idées est digne en

tous puints des grandes œuvres déjà écl-

ses suus lu plume féconde de M. le juge

Bouthier, Il nous fait une description

très cumplète de l'Espagne, de sos habi-

tants, de leurs mœurs et de leurs coutu-

mes. Que quiconque n’a pas vu ce beau

pays,lise le livre de M. le juge Routhier,

etilen aura une idée très précise en

même temps que très exacte, Quant a

ceux qui ont eu, comnse l'ateur, l'ayan-

tage de visiter l'Espagne, lu lecture de

l'ouvrage sera pour eux J'occasion de

revoir par la pensée ce qu'ils ont déjà vu

de leurs propres yeux, Nul doute que ces

souvenirs leur seront agréables.

CORDOCE

Les plaines de 1a Manche.—Le paradis
des Maures—Abd-El-Kahman IIL--La
ville des palais.— Le fameux Almanzor.
—Les jardins de !l Alcazar.—L'ancienne
Cordoue.—Rues et “ patios.”

En allant de Madrid à Cordoue, nous
traversous les plaines désertes de la Man
che, que iss explora de Don Quichotte unt
illustrées, Les gens du pays] cruient aus
feriwement au chevalier de la Triste
Figure qu'au graud capitaine Gunzalve
de Cordoue,

C'est à la station d'Argamasi!le que l’on
garde surtout le souvenir du hétss.
Quelques fuinilles du village prétendent
même descendre du barbier, ou du gen-
tilhomme au caban vert. On affirme que
que ls venta de Quesade est l'hôtellerie
où Don Quichotte fit na reillée dex armes,
et les muolins à veut de Criptana sont
ceux qu’il cumbaitit avec un course
digne d'un meilleur sort. On uit que
s'ils existent encore €e ne fut pas la faute
du grand chevalier.
Nous dépassons Mazanares, qui est une

oasis au milieu de oo désert, et le val de
Penss célèbre par ses vins. La voie
moute leutement les pentes de la Sierra
Morena. Les gorges de la moutagne se
rétrécisseut, les rochers sunt déchirés et
prennent des formes bizarros

Eufin le puint culminant de ls Sierra
est derrière nous, et nous descendons ra-
piment versla vallée du Guadalquivir.
Nous passons près de Tolosa, illustrée

r une grande victoire des chrétiens aur
musulmans,
Le climat et l'aspect du pays ont chan-

gé : c'est 'Andalousie avec sa douce tem-
pérature, ts riche végétation, et sun fir

mament plein de soleil. les haies d'aloës
burdent les grandes routes, et les oliviers
couvrent les collines de leur sombre man-
toau vert. Longtemps nous longeons les
bords du Guadalquivir que dominent tan-
tôt un village ou Une petite ville, tentôt
les ruines d’un château mauresque, et
nons arrivons enfin à Cordoue.

Voilh bien le paredis que les Maures
s'étaient cholai, et dont ils avaient fait le
siège de lent empire d'Occident, Avant
eux, les Romains ot les Goths. yavaient
aussi voulu yg leur dominet , Mais
tous oes peuples cnt ' ur soute
nir n'y vit que dans

les

ruines. Seul, le

ciel est resté le même avec son immuable
sérénité, et sur les cendres des palais et

des temples le soleil fait fourix l'uranger.

Des halos do.castue gigantesques bor.
dost len shamins. Les eucalyptus, les 

   

diss, et les yi st
lows trata doe.©
On ns peut rien “we plus nant

e de plus jeux Qué les Jardine de
FAL, dosl'écercale jounanme 08e
Ba oi frappant contraste avec les ruines
qui l'entourent. Du célèbre palais que
Les Roumains avaient slové ot que les rois
Maures avaient rebâti dans leur style
oriental, il ne resto plus que quelques
débris, à peine dignes d'attention. Quel-
ques pans de nurs qui crodlent, quelques
ovlonnes brisées, voila tout cs qui ost
resté de ces splendides demeures où vé-
carent le paissant Almanzor, et le grand
Abd-el-Rbaman IL
Ce dernier fut l’un des illustres

cafifes de Corduue, et pe t le paix il
favorizait ie cuite des arts A quelques
milles de Cordoue, sur les bords du Gua-
daiquirir, il ft même bâtir tonte une
ville de palais qui fut nommée Medina-
sl-Zurah, ville de la fleur, ot dont les
splendeurs étaient tellen qu’on en croit

er en en lisant la description.
Vuici les détails que je recueille dans

un bistuire d :
¢ La palais que Abd-el-Rahiman III y

fit élever était assez Erund poor loger
toute sa cour avec une garde de 12,000
cavaliers. 1! était couvert de toits dorés,
et soutenu par 4,300 colunnes des mar-
bres Losplus précieux. Le paré, les murs
étaient pe, où de ce stue de couleur
éclatante dont quelques mouuments ata-
bes conservent encore des restes admi
rables, mais dont le secret semble perdu,
Le buis de obdre était le seal qui eut été
employé dans la construction. Les pla-
fonds étaient peints d'or et d'azus, ornés
d'arabesquue 6: relief et de ciselures du
travail le plua délicat. Uno jardin déli-
cieux, où croissaieut toutes les plantes du
mouds connu, entourait ostte magnifique
demeure. Parmi les pavillons de marbre
et d'aibâtre dont il était embelli, on dis-
tingue le pav:llon où Abd-el-Rhaman
venait se reposer des fatiques de Is chasse,

** Il était formé par vue galerie circo-
culaire de colonues de marbre blanc, sur.
muntées de chapiteaux durée Les portes
étaient d'ébène et d'olivier. Du 1nilieu
d’une conque de porphyre s'élançait un
jet de vif argent, qui en retombant, réfié-
tait les rayons du soleil, et jetait des
éclairs dont l'œil avait peine à soutenir
l'éclat.
‘ Dans presque toutes les aalles il ÿ

avait des fontuines et des bassius de
marbre ou de jaspe. On voyait dans is
salle qu'on appeluit du califat, une conque
du plus beau juspe remplie d'eau, au mi-
lieu de laquelle était un cygne d’or d'un
travail admirable... ...
Un tel palais devait être féérique, et

s'il n'était pas décrit dans presque tous
les historiens, on serait teuté de le re.
garder comme une invention due à la
brillunte imagination des orientaux.
Abel-et-Rhaman 1! mourut à l'âge de

suixaute duuze ans, et laissa sur lu trône
sut ils El-Hakem, alurs âgé de quarante-
sept ans.
Ce calife fut moins belliqueux que son

père. li favotisa l'agriculture et les let-
tres, et mourut apres quinze années d'un
règue pacifique et glorieux.

Son fils, âgé de diz ans, fut proclamé
émir ; mais !! n'eut toujours que le titre
de souverain et n'eu exurça jamais la
puissance. Blahomed-beu-A bi-Ahmer fut
nummé hadjeb, où vice roi et ce fut lui
qui geuvernu ré Hewvnt svec un éclat «t
Une puiscance, dunt oi. retrouve les sou-
veoirs duns le roman:rro espagnol

1 y est tours désisux sous Je nem
d'Almanzer, ou Et Mansour, le Vicio
rieux. Car il fut surtout uv grand humme
de guerre, et sun ragne fut terrible pour
les chréciens
Persunne n'ixnore que le caractère de

l'ishunisme était eseeutirMarment militant,
qu'il a dû ru C'uretiere toutes ges con
quêtes, et que Leora prosaic le pa
tadis à tous les guerriersis couibetiaieut
cottre le num chrética.
Muhbammed-El Mansour fut sous ce

rapport une des gloires de I'lslawisme, et
l'ou assure qu'il fit enutre les chrétiena
cinquante deux expéditions.
Cunvaincu que le cherain de ls guerre

est le chemin de Dieu, et que, suivant un
verset du Coran ** celui dunt les pieds se
couvrent de poussière dans e chemin de
Dieu est préservé du feu éteruel.” AJ-
manger avait pris daus ses expéditions
une étrauge habitude.

11 faisait secuuer avec beaucoup de suit,
chaque fois qu'il reveusit du champ de
bataille à sa tente, la puussière qui cou-
vrait ses habits et le recurillait dans une
cassette, Afin qu’à l'heure de sa mort on
cuuvrit son curps de cette poussière dans
son tombeau. Cette cassette l’accompa-
gnait dans toutes ses campagnes, et quand
11 mourut des bleasures qu'il avait reçues
à la bataille de Calatanazot, et du cha-
gris d'avoir été vaincu, un l’enterra avec
ses vêtements, on le couvrit de la pous-
sière recueillie dans ses nombreuses ba-
tailles.
On a amplifié la vie et Is mort de ce

calife fameux de benuooup de récits mer-
veilleux. Ainsi l'on à raconté que jejour
même de la Lataille de Calatanazor on
entendit aux bords du Guadalquirit un
pêcheur qui déplurait daus des chants
lamentable, tantôt arabes, tantôt espa-
guols, les désastres d’Almanzor, Mais
quand on s'approchait de ce pêcheur il
disparsissait. ce qui a fait dire à uu aim
torien espagnol que c'était le démou qui
se désulait de l'abaissement de l'Isla-
misire,
Ce qui est certain c'est que la déca-

dence de I'Islamisme en Espagne a com-
twencé récllement nprés ja mort d'Alinan-
zor, d'abord par les dissensions entre les
prince musulmans et ensuite par les hauts-
faits des chevaliers chrétiens. C'étaitl’é-
poque oùle Cid allait remplir l'Espagne
de «s gluire :
Tous ces souvenirs d'ung époque, où

Tes grands califes de Cordotla étaient en-
core puissants et riches, ferment un con-
traste saisissant avec les débris et les rui-
nes, que nous évons maintenant sous les
yeux.

Puissance et fortune, trônes et courou-
nes, armées innombrables et somptueux
Alcazars, tout a péri : et les blocs de mar-
bre ct les cendres des émira sont aujour-
d'hui confondus daus la même poussière.

Seuls les jardins sont tuujours féeri-
ques, et justifient le chant du roi Al
phonse de Castille de la Favorite ;

* Jardins de l'Aleasar, délices des rois Maures
Que jaime à promener sous vos vienx 3yco.

{mores
Les rèves amoureux dont s'enivre moncœur |”

Et cependant, Abd-Æl-Rabman III,
qui araît eu cinquante ans de gloire et de
sucoès, écrivait ici avant de mourir que,
pendsut ce long règne, il n'avait eu que
quatorze jours de bunheur ! Que de pau-
vres diables en ont davantage ! ‘

1! fut un temps, oft de lu terrasse de de
is, le roi musulman, regardant au de-

du fleuve, y apercevait des chrétiens
pendue à des poteaux. Quand oe spec.
tacle l'importunait il es faisait brûler.

était en 850, et ia persécution dura
trois ans. Elle commança par saint Pur-
fait, et finit par saint Eloge Des vieil-
larde, das jeunes gens, des vierges lassh-
rent la crasuté dee persécutenes,

Aujourd'hini, rien n'est plus calme et
solitaire nue ce coin de Cordoue, et ie
fleure que les Romains « t los
Burtio, et que lesArabesnommbrent Ousd-
alQuebir, y fait toujours cntoudre ses
plaintes munotunes.
Mais les rivague sont toujours ats,

Lasgoss’ lap aepnerssLes reais” 
a

Les granat… ischargers de fruite, jaillis-
sent roi entainss ot gesouillent

loo) ‘oats.
Derare us Cordoue comptait jadis

deux cents et avait douze mille vil-
jages pour feubro Les Arcbes y
avaient conetruit sujet chi mosgnéts,
une foule de marches, de bazars es d'hô-

Try doute de | tion dal» vans doute de l'exagérati ne
ns chifires imaisil est certain que à
Cordons actuelle ne
oune idée de son auciensa splendeur, Ce
qu'elle n conservé, c'est le caractère orien-
tal de ses Constructions, sa merveilleuse
musquée cunvertie en cathédrale, st quel-
Ques pans de murzilles percées de portes
monumentales, et danquées de tuurs sar*
resines, chrétiennes, et arabes, qui fai.
ruient partie de ses untiennes À
tions, Un vieux pont de pierre remonte
même jusqu's l'époque romaine, et mé-
rite l'attention ‘antiquaire. L'on y
arrive par ane grande porte à colonnes,
et il se termine une forteresse créne-
lée notamée la Carrahols,

Les rues de la ville sont étroites et
tortueutes, et dans les visur quartiers
l'on ne it pos circuler en voiture.
Aussi n'y rencontrons-nous que des pié
tous et de petits Anes. Quand ces der
niers sont bâtés de pauiers, il faut se
ranger le long des murs pour leur donner
l’eapace suffisant. Ces excsllentes bêtes
de somme font ici tous les transports, et
je crois qu’elles font partie de la famille ;
car j'en ai vu qui entraient sans cérémo-
nie dans les maisons. ;
De chaque côté de la rue se dressent de

hautes murailles, igeonnées de jaune
ou de blanc, percées de très rares fenê-
tres grillées, et je crus d'abord que nous
errious dans na quartier inhabité. Rien
ne semblait devoir jamais troubler !a
solitude et le silence dans ses ruelles pro-
foudes, qui ressemblent aux corridors
d'une catacombe,
Mais bientôt la vie intérieure de cette

ruche huinaine se révéla. C'était le matin ;
les portes s’ouvrirent, et a travers de
jolies grilles peiutes, nuus aperçumes les
patios, qui funt effet d'apparitions lumi-
neusen. Il semble que l’on se promène
dans un purgatoire, et que "ou a, de dis-
tance en distance, des échappées de vue
sor un coin du ciel,
n y à uue grands variété de patios,

mais ia plupart sont des coaûrs interizures,
payées en marbre ou en imosa: », en-
tourées d’un promenoir à arc..v…xth
culonnes comme les cloitres, ornées de
fleurs, de peintures, ou de statues, et
refraichies per uu jet d'eau qui murmure
dans une vasque de marbre. Les prome-
noirs sont souvent à double étage, avec
des culonnades de marbre vraiment artis-
tiques, et parfois même il y à deux ou
trois patios, ouvrant les uns sur les
autres et présentant la plus adorable

rapectire. La lumière y descend à fluts.
"hiver, un tuit de verre les protège

contre ia pluie et le fruid, et l'été uné
tenture de toile les abrité coutre le soleil.

C'est après une course intéressante
dans ce cuin d'orient,
 

 

—— SPÉCIALE»

Lunettes, Pince-nez,ete

C. ROUTHIER
HOLLOGER ET BIJOUTIER

50 ET 52
Cote Lamontagne, Quibec

Si voire vus laisse A désirer, venez & notre
magerin, OÙ Vous étu« d'autant plus cettain de :
trouves J'acheis dent vou: avez besoin, que
na. fai-vns aLOUFÉ.UÏ tn: ns ‘ciailté des
terrier pceet. à Yaris -- fectionnée
qui LOU: bôUBÉ rao Ke 1e 1 + oferta
Une vuuitéem rss, es +. + +. Buiheltée

Tenue de Livres, Etc
T NT PERSONNE offre servicesle soir,à

toutepersonnequi a in pour Tenue
de Livres, Audi ion de Comptes, Heglements
de Successions, ste, Prix ore,

adresser au No. 108 rue Artillerie,
7 novembre.—1m,

Ancommeree d'Epiceries

“THE CANADA SUGAR REFINERY C0.”
DE MONTREAL

À choisi dus agents pouris vente de
: sucre en cette ville.

DES ECHANTILLONS DB CKSUCRE
—BOT —

Maintenant envueà notre bureau
— ET —

Sous demandons des ordres pour le commerce
A.J. MAXHAN & CIR,

Rue St-Pierre.

 

 

 

Si vous avezdes Dartes,lisez ce qui suit
StAugustin, 19 Octobre 189

Monsieur Roci -
onstear “Fe crofs qu'il est de mon de-

voir de vous faire savoir, ce que vos Remètdes
Sauvages Ont fait pour ma Alle dzée do dix:
huit ans. Cette ne fille souffrait depu
pres de deux ans de dartres affreuses aux
tnalns, rans que j'aie jamais pu trouver un re
méde pour pouvoir la guérir. M'élant rendu
cher vous, je vour dis ce que jo voulais avoir.
Apres avo parzé ma Alle avec vos ‘“ Pilules
Magiques “ et l'avoir renfor.[e avec votre
“Pou Touique” pendant 3 semaines, elle
s'est vus compli’ ment gaérie Ses mains aont
maintenant dens un vrai bon état tout me
lereste .u commun des mortels Votre “On-
guent Mystérieux ” u'elleemployait extérieu-
rement n’est pas Bath. € mme propose d'en te-
ir constamment à ln maison, ainsi que vos

Pilules Magiques. Je me son ©
otre bets

JOSEPH MAROIS,
Demanderd votrefourni se pries Bilal Ma

es ere eux de J, .

Scicots ninelens pas,demandez-lui de Tous

es procurer €6 J. RP. RAGICOT,
No. 25 ree 8t-Juseph, 8t-Roch.

CARTE
HARTFORD

Fire LostranceCo
Capital autorisé « - - - $8,000,000
Capital payé - - - -- - $1,360,000
Total de l'aotif- - - - - 86,760,000

EX" Assurances sur toutes les classes
de propriétés au teux courant.

Daniel McGie & Fils,

 

  

Ji-B. Morissette,
05 RUE MF-PIERAL

in AGENTS CONJOINTS

WM.THOM |
Classes Commerciales du Noir

EEEDRACSe l'Acséémis de X,
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plus donner as !-

ortifica- 54 sur 74 pouces 92.83 La paire

A o éclairant sans

. RUS S7.PINRRS |

BRANDY:

Jo.BRUE 32ANORLEQUESEDof

 

Grande.
| ente!

COUVERTES
BLANCHES

30 sar 70 pouces $2.07 la paire

59 sur 73 peuces $2.53 la paire

58 sur78 pouces $3.33 Ia paire
62 sur 8% pouces $3.68 la paire

6% sur $2 pouces $4.18 Ia paire
48 sur 86 pouces 84.58 la paire

66 sur 86 pouces 84.88 la paire

68 sur 90 pouces 85.48 la paire

13 sur 92 pouces 66.08 la paire

GR sur 82 pouces $6.18 la paire

64 sur 86 ponces 86.93 la paire

TR sur 92 pouces 87.88 la paire

*+ auf 96 poucs $16.88 la paire

SPÉCIALITÉ
 

De Laine Canadienne ot Ecessaise

15 Dog. vendues à 466 valant 550

20 Dos. vendues à 70c valant 906

En Laine Ecossaise de 830 à 83.00

Camisoles et Caleçons

  
  
 

"FEU!FEU!
Etant sur le point defaire des réparations

à notre magasin, nous avons décidéde sacri-
fier nos Marchandises à des prixétonnant
tout le Public. + |

On y trouvera les Marchandises ci-dsasous memtions:..
Imitation de Loutre, valant $@ pour 94.25 À lut de chapeaux de feutre pour homino

Flanalle de couleur valaut 25¢ pour 18c. vendu à 4ûc,

Nuages noirs et couleurs à moitié prix,

|

Habillements pour hommes valant $10

Oouvertes bianches valant §5 pour $2.25 pour $5.60.

RENDRS-VOUS EN FOULR ONES

Fortier & Royer,
No 111 rue Notre-Dame, Basse-Ville
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DEMoEDENY,
PY LEuxir, Poudre et Pâte Dentifrions 7

OES

RR.PP.BENEDICTINS
aé I'Abaye de Boulaa (Gironde)

Pom MAGURLONNE, Prieur

9 Médusiles d'Or + Bruxdiies 1330, Londres 1864
Les plus hautes Rétompenses

INVENTÉ PAR LE PRIEUR
EN L'AN 1373 PIERRE BOURSAUD.

« L'usage journalier de l'E
Dentiirivedes RR. FP, Blues

h dicting, a la dose de queiques
“A% coultes dans l'eau, prévian!

guérit la carie des deuts, qu'i
Dianchit et consollde en furti-
flant et assainissant parfaitement

8 les gencives,

+ C'est un véritable service à
rendre à pos lecteurs de leur

i 
Jisous

POER OUVRAGES DE FANTAISIE

1500 vgs. de Ruban Satin
et Velours de toutes

nuances,

 

48c pour 123 ctc la verge.
15¢ pour 5 cts, la verge.

Côté&Faguy
4 RUE ST-JEAN

Exposition de Paris transportee au
grand Bazar Français de la rue

Si-Josepli, St-Rock,
Entre la rue Dorchester et le Marché

Jacyres-Cartier. )

 

 

 

ENTRFE LIBKE. Fi vous savier tour i»
trésory qui sont renfermés dsne C. nes x0 6.
bilmes ment, vous n'hésiteriez psun ine? ut a
venir némirer ces procuits me:voillkus arr
vant directement de Paris.
Si vo inoyenr sont Hmités, acceurez! cer

most" cil-essoutà la portée de tonte: les bectecs
SJ laricheercest cans voy mains n'hésite:

pes. ca’, tCus peurien selisfaure vou désir
Quels Gi'ii BOien . mn présiez Vous si vous
voulez avoir le pr: cier chuix.
Nous «+ On de: fruets peur ler enfants di

puis Jen bhojuse.n 10piasireselau ferais
eta de plots te ue €

lets, images,etc. q j * po
Fartumeriede Jer choix à des prix défiant

toute compétition. Articles de fumeurs, can-
nes etgoutellerie.
Insttumerts de musique, albums, coffrets,

papier, crayons, plumes, ardoises, boites de
coûleurs, boites de compas, portu-monnale, et
aussi, un Assortiment de corsets de tout yen-
res et de tous les prix
4 N'oubliez pas le Bazar français de

: L. DYOANET.
20ct—3m.

Aux Marchands de la Cant-
pague et autres

200 DOUZAINESDE HACHES
CLAPETS D'ACIER EN DEDANS. $6 la dou-
zaine comptant. Aussi, le meilleur assor-
timent général de quincaillerie, comme
par le passé su plus bas prix du marché.
Correspondance sollicitée.

J. E. MARTINKAV,
127 rue St-Jose Roch.

17 septembre,2m, ph, St

Attention!
Mesnaxes ET MEssixUns, veuillez accepter

mnes plas sincères remerciements pour le pa-
{ronage que vous maves actordé jusqu'à ce

ur.
Je ne doute pas qu'aprés cet annonce ce ps-

tronage sa augmenter de beaucoup. Comine
vous le voyez, je suis en meatre de donner sa-
tisfaction aux deux sexes. D'abord, je dirai
aux Messieurs : Si vous avez besoin de n’int-
porte qnelvêtement fait de premiére classe.
Yenez su No, 254, rue St-Joseph, Et-Roch. l’uis
fe dirai aux dames et emoiseller: Avez-vous
besoln d'un uisters, un pardosetus, un manteau,
an doiman, un basque de robe ou gilet et robe
au complet ! Ayant à mon emploi d'excellentes
modiates, je puis vous dire, mesdames et dc
moisejles, al vous aimez À avoir un de ces arti-
cles bien aineré et bien lait, venez au No, 254
rue 8t-Joseph, 8t-Roch, au 2¢ étage. Je dirat
aussi aux familles qui font leurs vêtements
ellesmémes : Venez faire taliler n'importe
quel article ci-hsut mentionné et vous n'aurez
aucune difficiiité a vous ajuster. Une visite
est resp.ctueusement sollicitée,

J. PATOINE,

 

 

novembre
 

AUXMARCHANDS
900

QUARTS D'HUILE DE CHARBON
" Offerts à prix réduits
— EN vRHORS DE L'ASSOCEATION —

© A arriver, la Célèÿre Motie

CENTENNIAL
mendabie partout, lum tre brillant,
total, eur ni famée

dospspastarfTapera
A. E, VALLERAND,

G7, rue Dalhousie
 

Pour usage général, maissurtout
ur cas de maladie, employes

BigsDubouohs. & Oe,
[ana

£avente prestous Ins dpiciare of man.
.… dhande da vin. 9ills~10,

x Maw we @

 
  

sas, rue St-Joseph, St-Rooh,|

 

signaler cette antique et utile
préparailon, 19 meilleur curatif

et ie seul préservatif des Affections dentaires.»

adi1807 SEGUIN Bordeaux
Se trourent dans foulss Jes bonnes Parfumeries,

Pharmacigs ef Drosuerine 
gent el deposit@irepour le CAN ADL: C, A. CHOUILLOU, 30 Hospital stract, Montréal

SOCIETE FRANCAISE
DIMPORTATION

MM, M, J. DAYET & CIE, ont l'honneur d'informer leur clientèle qu’ils
ont transporté leur MAISUN DE GROS 119, 121 et 123 rue Dalhousie dans le

NOUVEAU BLOC MURFEY
{En face de I'Examining Farehoust)

Île gardent en stuck le plus grand choix de Vins, Liqueurs et Produits
fraugais de toutes sortes. Leur nouvel aménagement leur permettra du
répondre avec promptitude a tuute conumende transmise. Ils espèrent
mériter comme pur le passé la confiance de leurs clients, grâce à la bonne
qualité de leurs produits et la modération de leurs prix,

Coin des Rues Dalhousie, Leadeuball et Bells Lane

_ M. J.DAYET &CIE.

“Toux, Rhume, Asthme, Bonchites, Etc
INFAILLIBLENENT QUARIN PAR L'UBAGE DU

SIROP PECTORAL DU DR PICAULT
40 années de succès tenjours eroksani sent Une preuve Imeou.

téfauble d€ sen efficacité.

A VENDRE DANS TUUTES LEs BUNNYS PHARMACIES
AGENT GÉNÉRAL

ALEXANDRE LARUE, PHARMACIES courFoarrrive
AUSSI : Elexir Pulmanaire, Bas flies Pectoral tiles & » .

Remédudu Pere Bruno, Fuitunade solari pour les demandentasSEL pordn Dr Flealu:.

ANTISEPTIQUE wv GOUDRON mor»
J. LIEUTAUD Afné, à Marseille ooBOsTE |

Cesavon. prépare d'une façon irreptochabie 5 tes
des produits pare, vst recommands par les
grands docteurs pour ie traitement Maiadice
contagieuses, de la Peau, Æ mus, are
tres, etc, pour les Envages qu protedant
ot suivant les opérations hirer cales,
PRÉTERVATIF SCUYERAIN EM C43 E50881 a con.
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MANQUE DÉPOSÉE

   

   

  

 

  

      

  

    

tre les Pigâres de Mourtiques et autres insectes. 2
Exiger

fe Marque et .
a signature Céces a°
ci<onire -

Dépositatres à fteéban à 9 € 081 +

 

% ASTHME « CATARRHES-
= Guéris par les CIGARETTES ESPIC
~~ Oppressions, Toum, Rhumas, Névratgies

; NJ/ Venteen ; |(F gros: 2. ESPIC 20, tue St-Lazore, Perte. Kxiger! |
QPS DÉPOT dans TOUTEL et PRINCIPALES annie) de PRINCEdePETRGENE 1

; A QUEBEC: Dr Ed. MORIN & Cis, PRARNACIKRS-CHINISTES.

 

Importatsurs d Instruments de Musiqm
DE FRANCE, D'ALLEMAGNE. EVATR-UNIS L

FABRIQUE CANADIENNE  
  
    

 

  

   

 

PIANOS : HARMONIUMES
! MEINTLMAN à CID, :* Ven BELA & CIE,

Wm.B. .L à Cin, BOMINION & CIE,
DORINION & CIE. THOMAS & CAR.
BECKRE, BRO, X, ¥., BYRDET & CIE,
SCHIEDRATER, LIN, { SCREIDNAKKR, O36

Les dernières publications musicales reçues chaque semaine
l . CA9RUESAINT-JOSEPH,  SAWT-ROCH,Quast20
Avis aux Cuisinières guatfRees
LES SQUÉSIGNES viennent do

recevoir an grand assortimentde nou-
veaux poèles deguisina(Runge),qu'ils
aont autorités à vendre aur garantie
comme devant donner. satisfaction
surtous les rapports, sinon, îis .s'en-
ageuth les reprandre, 6h rabpurner.
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peideavai une grandevariété de
- aeconde in 1X à

deaprix réduits, ne “

“’Demers.et.Riverin 
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   GRANDE VENTE DE

PELLETERIES
ENDOMMAGSES PAR LA FUMÉE

CAPOTS Ghotsauvage.Acte.
kan, Walloby, Loup de Russie.
0ASQUES en Loutre, Beal,

Mouton de Perse,
Vison, mouton gris.
Pcllsteriss pour Dames,

Manchone, Mitaines, Gants,
Bouliers-mous et Raquettes.

Le tout pour être vendu à une

GRANDE RÉDUCTION!

AIf.L.G.Dugal
Rue Notre-Dame, Bass-Ville

_6 Novombre.—~1m,
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DIRECTEMENT
--DE LA—

MANUFACTURE

JOB!
75 DOZ.

CHEMISES!!
De différentes Conleurs

NOUS LES VENDONS MOINS QUE LA

MOITIE
DCPRIXDUGROS

 

 

 

 

 

JOB!

Gymdicat 5 puebec
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Bug St-Joseph, St-Roch
 

A VENDRE
À 880-Pievre de la Rivière du Sud, un ma

sin Avec cave et autres dépendances parfaits
ment appropriés et conservés, commu. quant
Avec une malson très avantageusement située

it un marohand, anclennerésidance de fouv
1e Vouve Chari » .
vur de plus amples formations, s'adres-

nerd M, leo de fikPlerre de Montmagn,
ou aux sœursdu fon eur de does y

' 0 éctobre,—Im.

Huitres Fratohes à vendre !
MO quarts Maipèques fralohes.de ère
cinase, choinise, à 02.78leauaet,

: 00 où Le@omt.48 ats In pints.

EISE
EDQUARD DURAND,

R
U
E
D
E
L
A
C
O
U
R
O
N
N
E

RUNET,
LAURENT ,

&CIE,

CONTINUATION
pH LA

VENTE
EW tC

LIQUIDATI

Nouvelles
 

Reductions
 

200 pcs. d'Etoffes à Robes à 40

150 pes. d'Etoffes à Robes à 80

200 pes. d'Etoffes à Robesà100

200 doz, de Camisoles en

laine écossaise, valant de

$1.25 et $1.75 vendues

75 cts.

 

‘50 par Cent
—DE—

RÉDUCTION
SUR LES

LAINAGES

 

15 PIECES

d’Etoffes a Manteaux
AUX MEMES REDUCTIONS

‘

…

 

Toute personne achetant

soit Robes, Gilets, Manteaux

otc. recevra gratis an patron

aillé sur mesure.

BRUNET
LAURENT
& CIE
MATÉRIAUX POUR

Dessin et Peinture ! !
Boites d'instruments mathematl

le dealsLingaire, de tous prix, Tordshabean

es peur peinture À l'eau et à hulle.’
Conieutyde diferentes Anoeaapour

perodre hulle ot àl'en fur parce ine,
ux. Bpatules,

rin de toutes maplass pon

rt * vues6 cuivre:pa HH Jo
POE Une vibita ootFeeDorTiensolatok sale

JOHN WALSH
MABUAIRE ET PAPETIER a ARCLANS byPRIYA

aunto,00 rusdona, | F700ieSbdenn, Québees

en jo

  
  

ASTTp

SecondeÉdition
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L'HONORABLE N. C, CORMIER
“AN. LC. Carmi, do Ste, Julie 4
Bomerset n été noyimé samodi après-mi
corwiller légialatit pourla division Ken-

Pacaud, décédé. L'hon. M, Cormier a

midi k l'Hôtel du Parlement.
Voilà une nomination qui. sgra, bien

vus du monde politique. Lo noaveau.ti-
tulaire est un homme honnête et rexpeo-
table.dans taute l’uccention des termes.
Outre ces qualités, M. Cormier possédait
un autre titre à la considération du gou-
vernement. Depuis bien des anuées il
était l'âmedirigeants du parti libéral

daus le comté de Mégantic. En le now.
mant, le gouvernement à nou-seulement
vendu Lommage à l'esprit d'entreprise
d’un bon eitoyon, mais il l'a aussi juste-
ment récompeund de services politiques
importants.

Napoléon Charles Cormier est né à
Montréal le 96 avril 1844. Il est fils de
fou l'honorable Charles Cormier, en son
Yivant sénateur, raprésentant la division
do Kennebec. Après avoir - terminé ses
humanités au collège Ste. Marie, Mont.
réal, il passa une année nu cullège de
Kingston afin d'apprendre l'anglais et
profita de son séjour en cette ville pour
suivre les exercices de J'évole wilitaire
où il obtint un brevet de première classe
en 1865. Dans l'automne de la mème
aunée (1860) il fit’ partie du camp des
cadets, à Laprairie, sous le commande.
ment du colonel Wolseley, devenu au-
jourd'hui le célèbreÿ général lord Wol-
seley,
Son servioe militaire terming, il s’est

vecpé activenient d’entreprises commer:
clales, et én 1870 s'est trouvé à Is tête
de la maison de commerce fondée par
sou père à Plessisville. Ln méme année,
il épousa Aglaé, fille de ML. Pierre Eu-
gène Larochelle, de lu Rivière du Loup
(en bas).
M. Cufmier æ occupé successivement

les plus hautes charges municipales de sa
uroisse. Il est nmintenant maire de
ste. Julie.
M. Cormier est aussi un voyageur. Il

à parcouru le Canada tout entier, les
États de ls Nouvelle-Angleterre et de
l'Ouest. Lors de l'exposition de 1878,il a
passé cing mois en Europe; visitant les
principales villes d’Angleterre,de France,
d'Italie, de Suisse, 5 Belgique et de
Hollande.
Ajoutons que c'est lui qui à organisé le

grand filenigue donné en houneur de
l’hon. Laurier à Sumerset en 1887, et
qui a eu unsi grand succes.

(Officiel)

Séance spéciale du Conseil-de-
Ville

Vendredi 22 novembre 1389.

Présents : Son Honneur le maire,
Kane, Frémont, Hearn, Barbeau, Laber-
ge, Huard, Carrel, Fiset, Kirouac, Folios,
ÉreGreery. Bilodenu, Vincent, 1! .
Morin, Mil.er, Le J. Demers, Cha—:
Duquet* 3. J. Demers ct MoWilliani,
Le procès verbal de la dernière séance

à été lu et adopté
Présenté uue lettre du 1t.-col. Forest,

disant qu’il y a des cas de dyphteris dans
Ia bâtisse do l'aucien Palais de Justice
(ancien hôpital) parmi les réfugiés de
l'incendie de St. Sauveur.
Renvoyée au comité de santé,
Présunté une lettre de M. Louis Laro-

che qui demande à entrer dans la brigade
du feu.
Renvoyéo au comité du feu.
Présenté uno lettre de AL P. Camp-

bellet autres demandant à ce qu'on
ajuste le règlement concernant les étables
de luuage et autres,
Reuvoyée au comité des amendements.
Présenté une lettre de M. Françis

Queen, agent de la barque ** Aain ” récla-
mant 878.50 pour out:ls enlevés lors du
dernier éboulis rue Champlain,
Renvoyée au cowmité des chemins.
Présenté une lettre de MM. Goulet et

bls, disant qu'ils vont partir une manu-
facture de planage, etc, et demandent
une exemption de taxes,
Renvoyée au comité des nances.
Présenté une lettre de Malenfant,

accompagnée de signatures d'uue foule
de cituyens respectables, disant qu'il n’y

 

données à la salle Jacques Cartier,
Renvoyée au comité des marchés.
Présenté une lettre do 31. Albert Des-

roches, président des Chevaliers du Tra-
vail s'objectant à la démolition de la porte
St. Jean.
Renvoyée au comité des chemins.
Présenté une pétition des 4 de

St. Sauveur demandant à De q sen.
tende avec le.locataire de la. Fontaine rue

l'eau.
Renvoyée au oomitu de l'aqueduc,
Présenté une lettre y MM. Bornard

et Allaire dernandant: : - que la corpora-
tion leur perme te fe livrer les
quinze pieds du terrain. en face de leur
ropriété jusqu’au prenez mai prochain.
bu consentement du conseil, le con-
seiller Demers secondé par BI. l'échavin
Frémont a proposé et il a été

Résolu : Que- Ja lettre de MM, Ber
nard et Allaire soit prise en considération
comme ordre dû jour:
Présenté le 16186- rapport: dù comité

des finances (emprunt de $65,000 pour
aSt Sauveur, w

Présenté le 1514e rapport’ du comité
des finances (tofusant de reconnaître le
compta de M. Baillairgé.) or

Présanté ls 16108 rapport du comité
des finances (ne pouvant recommander
d'accéder à In demande de M. Richard
pour eremption de taxes.)

Présenté le 15166 rapport du camité
des finances (recommandaut la ville de
Chicago pour l‘exposition universelle de
1892. :

Présenté le 8499 rapport du comité
des chemins, (réparer i 5plancher de la
ortauxe),
Présenté le 8508 rapport du comité

des chemins,(remboursement par le gou-
vernoment fédéral des frais de l'ébaulis
du 10 septembre 1869.) - ’

Présenté le 8516 rapport du comité
des chemins (rocher dangereux à l'Anse

deremises rapport du comité apécialmier rapport du comité apécial pour
l'annexion de labanlieue Notre-Damede
Québec (nommant M. I'éghevin Demers,
président.)
Premier rapport du comité desamende-

ments à la chartre de la cité (nommant

Fiset, à proposé etil a été
Hiésulu Que ie LüiSe rapport du comité

des finances soit prie en eodeidération
comme fe ordre du jour,
Lordee du juur étant appelé :

l'écheviuKi sil
Revol Que ce Prattgcc dey

dre an compis 
 

4 oée de lu

nebec, en remplacementde hon, BE, Le

prêté le serment d'office samedi nprès- |PO

a rien d’immoral datis les représentations |

St Oursaûn de diminuer le taux de

M, l'échovin Prénibnt préaident.) -
Du consenteinens du ce à À Yéche-.

vin Kirouse, necondé -M, l’échevin

M, l'échevia Demers, sesondé par M
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ndun. a ech ntre los délégués ob
s MM. ent Bos, Mortons Rose

ot Cie’; ec que les délégués, envoyés en
Europe pour Ia conversion de ‘lu ‘dette
salient requis de fare rapport su couseil.#'
sa prugheino sésuce,les détails des di&té#
rentes conférences qu'ils unt eués avec le
gérant, agent, ou autro persoune autori-

Buuque de Montréal a Londres,
M, le conseiller Demers, sccondé par

l'honorable échevin Flearii, à proposé et
il à été «oo Ce

Bésole Qua le rapport des délégués
lu conversion du ja dette de La cité

suit pris en cousidéralion comme premier
ordre du jour à la prochsive séance du
songeil. oo as C4.
Lu le 15186 rapport “du comité dos

finances. … Ce
L’honorable échevisi Hearn asoulevé la

question d'ordre ; Lu
Le maire décluro quil ne se pronounce

Rs sur la question du légalité, mais sur
Ë question do savoir ai lou se conforme
aux règles ab ordres du conseil, et qu'au-
cune régle du conseil ne s'oppose à la
prise en considération du rapport et eu
conséquence il rejette l’objection.
M. l'échoviu Demers, secondé par M.

d'écherin Kirmuac propose la question
rénlable sur le rapport, où elle eat réso-
ue dansl'aflirmative et ils été en con-

vence, aprue la division suivante, su-
voir :
Pour-— MM. Kane, Frémont, Dar-

beau, Laberge, Huard, Carre], Fiset,
Kironno* Vincent, Morin, Demers, L.J.,
McWilliam, 12.

Contre, —MM. Hearsi, Foley, MoGree-
vy, Bilodeau, Rinfret, Miller, Chambers,
Duquet, Demers 5. J., 9.
Son Honneur le maive explique ‘que

sur Ja question préalable une fois votée,
il ne peut y avoir d'umendements propo-
ace, mais que l'on doit se borner a discu-
ter is question telle que soumise eb après
discussion il a été sur division de 14 con-
tre à savoir :
Pour.—MM. Kaine, Frémout, Bar-.

beau, Huard, Laberge, Carrel, Fiset,
Kirouac, Bilodeau, Vineent, Rinfret,
Morin, L. J. Demers, McWilliam (14).

Contre.—MM. Hearn, Foley, McGres-
vy, Chambers, Duquet (5).

Résolu : Qu’afin de faire les atméliora-
tions urgetites dans St. Sauveur, Bon
Honneur le maire et le trésorier do la
cité solent autorisés à signer et escompter
un billet au montant do soixante et cniq
mille piastres (855,000) pour les fius
mentionnées dans le dit rapport.
Présenté le ler rapport du comité spé-

cial sur les obligations coutractées en
1882 par le gouvernement de la province
envers la cité,
Du consentement du conseil l'honorable

échevin Hearn socondé par M. l'échevin
Frémont a proposéet il a été

Résolu : Que le premier rapport du
comité spécial sur les obligations con-
tractées en 1882 par le gouvernement de
la Province envers la cité suit pris en
considération comine Se ordre du jour.
Lu le premier rapport du comité spé-

cial chargé de faire rapport aur les obli-
gations contractées en 1882 par le pou-
vernement de la Province envers la cité
lequel ayant été mis aux voix a été adopté
et il a été

HResolu : Que les principales obligations
résultant du contrat du mois d'auût 1882
entre le gouvernement de la Province et
la cité, à savoir : creuser le Hkvre du
Valais, prolonger le chemin de fer du
Nord jusqu’au quai Allan, n'ayant pas

; Eté exécutéus, prie le conseil de négocier
avec le gouvernement de la Province
pour réclamer les dommages causés à la
cité sur une base de $158,428.
Lu le 848e rapport du cumité des che-

mins lequel ayant été mis aux voix a été
adopté et il a été

ésolu : Quo l'on remplace les placards
actuels des rues, par des étiquettes en
fer émaillé à isttres blanches sur fond
bleue, ze bornant pour le présent aux
principales rues ; et aussi de numéroter
les maisons avec des plaques en fer
émaillé, blunc sur bleue,
Lu le 8200 rapport du comité des che-

mins lequel ayaut été mis aux voix a été
adopté et il à été

Résolu : Que M. le grefiier de la cité
soit chargé de faire parvenirau gouver-
nement fédéral le montant des déboursés
‘faits conformément à un télégramme de
Sir H, L. Langevin, ministre des Tra-
vaux Publics, lors de l’éboulin du 190
septembre dernier, rue Champlain, avec
prière de rembourter.
Lu le 843e rapport du comité des che.

mins lequel ayant été mis aux voix a êté
adopté et il a été

Fsotu : Que l’on rectifie la nomancla-
ture der rues dans les nouveaux quartiers
st. Valier ct St. Sauveur, ct dans cer-
tuinez rues dans ta ville proprementdite,
tel que préparé dans le dit rapport.
M. le conseiller Frémont secondé par

ar Je conseiller Chambers 3 proposéet il
a été

Résolu—Qu'il soit permis à MM. Ber-
nard et Allaire de cuntinuer à occuper
leur établissement jusqu'au premier fé-
vnmer prochain pourvu qu'ils commencent
1e démolition de leur établissement à cette
dute et qu'ils livrent les quinze pieds do
terrain expropriés à la circulation publi-
que le 30 avril prochain.

M.lo conseiller Dunuet, secondé par
M. l'échevin Demers, a proposé et1} à été
Résolu—Que Son Honneur le maire et

trésorier de la cité uolent autorisés à
signer et escompter un billet du montant
de douze mille piastres (912,000) et de
lacer au crédit du comité do l'aquedue,
ont l'appropriation est épuisé, 810,000,

et In bulance de $2,000 portée au crédit
da comité des chemins.
M. le conseiller Foley, secondé par M.

le conseiller Carrel, a proposé et il a été
Ltésolu:—Quele trésorier de la cité soit

autorisé à payer les dépenses funéraires
des victimes du dernier éboulia, d'après
une résolution passés le 2Ce jourde sep-
tembre dernier.
M. l'échevin Domers, secondé par M.

le onnseiller Laberge, n proposé et il à été
Résolu-—Que Son Honneur le maire de

ia cité de Québeo noit et il est par les pré-
sentes autorisé à signer un acte de vents
par M. John J. Boyce d'une lisière de
terrain sur le côté sud de la ruo des Fossés
pour rectifier l'alignement de cette rue
entre ls ruo St, Roch et la ruo Êt. Domi-
nique, cette lisière étant de-20 pieds de
front sur 2} pleds eu moyenne, plus ou
tnoins c'est-à-dire toute cette partie qui
est ou était avant de refaire In clôture sur
la ligne des maisons avoisinantes en saillie
au-dolà de la ligne des maisons, pour le
prix de cinquante piaatres (850).

Avis de motion par l'échevin La. J.
Demers qu'à la prochaine séance de oe
conseil il proposera la formation d'un

|

à
oursité apécial de membres qui seracha
d'étudier l'opportunité d'établir des écoles
gratuites du soir pour Ia classe ouvrière
dans les différents quartiers da la ville
notamment à St. Roch, St. Sauveur, St
Jean et Montoalm sur le système qui
vient d'être inauguré à Montréal aveo
tant de succès.

à comité devra s'entendre axecle gou-
vernement provinciel pour uns subven-
tion n te pour assurer l'exlatancede
ces écoles. PU
Le conssil s'est:alora ajourité faute de

quorum. TU
Ajourné CE

Le poconselRratéakNe
belhons de la » Où en vend partout,
& mére)Din harmaol in
deriorephat de vEglee, ool

=

 

an TE a a CT
maidIn production de toute la corres-

ssignement de la coupe et ens deré îs métiofedico"oi.

__ Bébé se réjouit
Lo Birop Calmapt®-de Chevalier lu
rocûre.ny sommeil douxt et réparateur,

fi fui rend cette,vigueur” caractéristique,
"que I'prine rencontre pas chez-les enfants’
outsage do’ préparations a base d'orplume StL

Une pharmacie bien connue
Uné pharmacie bien connue vs celle

située sux coins des rues St. Joseph et
de Ia Chupelle, porte voisine du bloc La-
liberté. Pharmacies Brunet & Cie,

ExpropriationBernardiot Allaire
Le coinité d'expropriation do la rue St.

Seau p décidé à ea séance de mercredi
dernier, de donner avig a MM. Barnard et
Allgire de procéder immédiatement à la
démolition de leur immeonble exproprié
rue St, Joan, et en conséguence oette
maison offre, avant le déménagement,une
réduction spéciale de 25 par cent sur lca
pianos, 50% sur les harmoniums et 657
sur les machines à coudre.

Voir l'annonce.
rte

Pour catarrhe, le yhume et ls toux,

  

Vinfl ia db asthmo, In con
somptien.lesscr rr] toutes 1es mala-
tes poitrinaires,

fuites usago de l'émulaion d'huile de fvie
de morue de Putner, avec de l’
phusph ite de chaux et de soude qui est
recommandé comwe le remède le plus
efficuce par tous les médecins pour toures
les maladies nerveuses, débilité générale,
appauvrissement du sang, etc. etc.

St, Andrew N. B,, 4 Oct. 1889,

MM. Brown, Bros, & Co.,

Btant réduit par la maladie à un état
extrèmement précaire, et étant condum-
né par mon médecin, j'ai commencé à
faire usage do l'Emulsion de Putuer,
Après en avoir prie pendant un certain
temps, ma santé s'est améliorée, et je
suis devenu parfaitement bien à mesure
que j'en ai fait usage. Apres avoir été
dune l'impossibilité de travailler pendant
près d'un un, j'ai fait, l'été dernier, les
plus durs travaux que je n’avais jamais
entrepris, et j'attribue cette guérison à
l'Emulsion de Putner,

Exrry E, Mureny,
Propriétaire d’écurie do louage.
 Sree

latine, draps de Moscou et de castor
pour pardessus d'hommes, chez F. X.

page, rue de la Couronne,

 

Attraction
Enfin le public de Québec amateur de

divertissements et de diatractions a tout
heu d'être content, car depuis quelques
semaines les soirées théâtrales ont l'air
de vouluir se succéder axns interruptions.
Nous avons eu depuis quelques temps

de magnifiques représentations à l'Aca-
détuie de Musique et à la nouvelle salle
dite Tora Hall, saus parler du théâtre de
Québec ou se douno une série de soirées
de variétés, Voilà pour les amusements,
«1 pourrait dire pourle côté frivole, mais
il y à aussi le côté sérieux qu'il faut con-
sidérer tout d'abord et qui est le plus
important des deux, ct pour veus-la qui
désirent quelque chose de plus sérieux eb
de plus lucratif nous publionsl'attraction
qu’ure la inaieon Myrand et Pouliot,
attraction qu'elle a soutenue durant toute
la saison d'autonine. Et de tous les pro-
grammes lancés dans le public, le moins
important n’est certainement pas la liste
des prix étuise par la maison Miyrand et
Pouliot, et toute personne sérieuso préfé-
rera la lecture de celle-ci, à l'audition
de l’autre, car clle est certaine d'y trou-
ver des avantages réels et durables,

Cette semaine entr'autres les clients
trouveront àcetfétablissementle plusgrand
job de flanelles de toutes les nuances va-
lant 40 et 45 cts pour 25 cts Ja verge et
un très grand lot de bas de laine pour
Dames et Messieurs au prix de 20 cts.
Aux messieurs, nous offrirons le plus
beau choix de foulards, gants, cravates,
melton à pardessus, tweeds, etc. Aux
Dames nous laisserons voir le plus grand
assortiment d'étoffe à robe, étoffe à man-
teaux, boas, pellerines, etc., le tout a des
prix plus bas que ceux donnés jusqu'au-
jourd’hui et qu’il serait trop loug d'énu-
mérer.

Myrann & Pouuior.
215 rue St. Jascph,

Etoffes a Robes!
Patrons du plus haut choix

 

Vaicure remarquables dans les marchandisez
suivantes :
Meltons unis pour Robee 146, 19.
Draps de Dames tnis, 30e, 53e, 78e, 000. 91.30.
Dray de Fantaisie pour Robes tic, 150, I8c,eto.
Prag cheviot écossais pour robes,
Le plus grand assortiment de patrons de robes
ot costumer. ;

Serge blene et noire, bien bonne valeur à 32e,
et 65e

Jupons d'hiver Mc, $1.40, $1.90, $2.10, $2.85, $2.10
2. 60 et plus,38, $2.

Etoffes rayées pour jupons d'hiver, 2ée, 60e,
rarreste 1e, Mc, Ge
8% Les achoteurs y trouveront leur avanta-

&d en venant examiner ces marchandises,élant
admis par nos pratiques que nos avous lo plus

| assortiment de nouveantés pour Robes
Qu'il y ait, soit à Québec ou dans lon villes en:
vironoantes,

————

Tapis, Rideaux, Prélards
Etoffes pour meubles, Transparents pour fo-
nitres, eto.

Pour ce qu'il y a de pins nouveau et de meil-
leure tité 3 6Casa a apis Bruxclles, allez chez

& Cie,
ur lex mellloures valeurs en tapis taplsserie
4He. 410, G7C, act allez chez Glover, Fry

c
Pour ce qu'il ace mieux en Pralart aoglais

epuis une demie ve jusqu ;
large, allez chez Glover, yk Cie. ersea de

Lodépartement des rideaux et éloffes pour
Meubles et Rideaux offre un choix sans pré-

we Glover, Fry & Cie,

Pommes à Bon Marché
Le soussigné ayant recu une nde consi-

nation de poramies d'hiver de emer choix,
pour vendre à commission, telles que Gree.
nings, Baldwins, at autres qualités, les
offrent au public à un prix excessivement bo

3.00

 

roarché : Depuis >
le quart, mulvant ia qualité.

ne visite pour examiner les affats,
Une avance sera fai:Sax ppv te pour les marchands,

R. BARDEN,
Marchand de Fruits,

Nos, 14 et 16 3
21 novembre,of. roe ee.

PAIX |
Dames et Demoiselles !
Mme A. DONALDSON. modt
y Coupe, oL5rire sous pau ane

 

professenr
© pourl'en-

ments de d'après .
logy tench Taîlor Eratemn" of ar
ment connus aux Rtats-Unis, Les Dames où
Demoiselles qui desireraient profiter de l'avan-
tage que leur olive Mme
apprendre l’art de la cou
fants youdrent bien
‘adresse ci-dessous,

born fort limité, Po
dresser qu

parfaite des vête-
Asorire an plutôt à

csr lé nembre d'été:

14novambre.—i sem,

A LOUER

imrom

NAP. MATTE, 
 

olTm

= ENFANTS

dron, de venir

WE plus amples détails Hh

0. 44 rue dé In Couronne.

Le uitné Ne, 0 eù 2 ree
1 .fa4 Jeep Hallie,mercer,

+poste Qe commerce. Possession,
Bb

>smiSERRE bf

 

Nous aimons à montrernosNouvel-
leu Marohdhdiser &'Efitomus

et d'Hiver.
Nous étalons en ce moment

tout ce qu’il y a de plusnouveau
de plus coquet et de plus dura”
ble, pour Pardessus d'automne,
Paletot d'hiver, etc. Nos étoffes
pour Complotset étoffes à Panta-
lons, sont ce qu'il y a de plus
recherché.
Comme d'habitude, nous fai-

sons une spécialité de Pardessus
tout faits pour Hommes.

 

Le département des Dames est

aussi au grand complet et com-
 

 

prend toutes les Etoffes, jus-
 

qu'aux plus dispendieuses.
 

 

SEALETTES

LAINAGES ! LAINAGES
Vêtements de dessous pour

Hommes et Enfanis

— GRANDEULS EXTI4 —

 

}J.Emile Garon
No 21

Rue Notre-Dame, Basse-Ville
En face de l'Eglise de la Basse-V ille

AVIS IMPORTANT

Maison Jacques Cartier
Vendra d'ici au Jour de l'An

A 50 p. c. de Réduction
Les Marchandises suivantes

 

Imitation de Lontre ou Scalette,
Etoffes à Manteaux pour Dames.

Etoffes à Pardessus pour Hommes tels que :
Melton, Ratine ot Draps de tous genres.

Les Pelleteries les mieux confectionnées et les
plus fines du marché.

Flanelles de tous genres cL de toules les
nuances.

Etoffes à Robes et Soieries les plus nonveiles,
Hardes faites pour Messieurs.
Cotonvades de toutes sortes.
Garnitnres do maisons de toutez espèces.

Plus de 200 douzaines de Chemises Blanches

et couleurs, valaut 736 pour dic
N'OUBLIEZ PAS L'ADRKSSE:

Maison Jacques Cartier
sa

RUEDE LA COURONNE,ST-ROCH

GEO. DARVEAU
1j novembre.—n-0.

 

En Gros ct on Détail

DR. G. GIROUX
MEDECIN, CHIRURGIEY ET PHARMACIEN

- 161 —

Rue St- Joseph, St - Roch
Dépôt général de médicaments patentés.
Parfumeries Françaises, anglaises et ainé-

ricaines.
Grande variété d'articles de toilette, etc.

kr Télephone 144,

 

 

 

BEHAN BROS.
Dans les Départements sous-

mentionnés, nous offrons des Mar-
handises de premier choix :
Draps et Twesds,

Vêtements de dessous,

Gants et Mouchoirs,

Chemises, Cols et Pcignets.
[Costumes et Etoffes à Robes.

Nous étant procuré des lois de
Flanelles et de Couvertes à de
rix excessivement bas. On tron-
era dans css départements d
vantages très désirables

BEHAN BROS.

   

   

  
?

Pharmacie St-Roch'

 

N. RIOUX & Cie,
EPICIERS EN GROS

98 et 100, Ruc St-Paul

BRANDY, VIN COLLE,
GI, TANAGONE,
"RYE. OPORTYD,

JAMAIQUER. MIS.

Mix, Thé Café, Tabee, Cigares,
Hute,

Tics}Liguesde toutes sortes

Sacre. Atren, Conserves altmeatatres,|

a
.

    

MARCHANDISE
ATTRAYANTESY

Dentales, Frlliogs, Rubans
Sais pongées; Hto-
—

Cette annonee que nous vonons
aux marchaudises d'une nature
légère, sont cepeudant d'une
grande demande. Ce

 

Avaut d’an donner Ja description, noms
pensons qu'il n'est as déplacé pour nous
de mentionner quo toutes. nos transac-
tions sont

Strictement Comptant
et 108 rapperts avec les rmanufecturiers e’
les maisons de première classe d'Angle-
terre, de la Suisse ot des EtatsUnis, nous
rendant capables d'acheter avec les meil-
leors avantages, nous met dapa une posi-
tion d'offrir de bornes marchandises à pou
près au prix du gros.

 

RUBANS, Nous en avons toujours un grand
rassortiment de toutes les couleurs,

prix. Ruben pour attache do rideaux, À pouces
de large, dans toutes lee nuan sou $
Î5e la vorge. C'eat je ruban le meilleur Marché
que nous ayons encore offert. JRuban satin
Tayé pour altuche do rideaux,9 pouces de large
souloment 16e ln verge. Ruban pour cefaturon
d'enfants. Moird cnyè, soulement 460, en corail
bleu pale, rose, cardinal. Ruban à ceinturon,
noir, en satin moiré, rayé, bonno qualité et en-
viron 12 pouces de large $L.I0, 3 5, $1.24. Ru.
Tian pour les ouvrages de fantaiefe, 56, 70 et Bo,
Ituban pure soio, Me, lâc et Z0c, avec bord eu
satin, Ruban trés étroit do toutes 1ce couleurs,
DVENTELLES Notre assortiment est el con-

sidérable que nous leur avons voué uno table
cntféra qui est toujours gurnie des plus delles
Lienteiles Torchon pur fl, à de, 5e, 60 et 7cle
sorye, de 2 pouces de large 11c, et 3 pouces de
large, faite à la main. arnlement 23e. Dentelle
torchon en coton, 9c, luc, 12 ot 154 la doursine
de verge. Dentelle blanche pouvant être larvée
HAH et 4}. Orientaie créme fic, ie, Tc, 9c ob
3 a verge. Orientale blanche 36, 710 ot %,
Urieutals café Se, 7c ol 36 la verge. .

SOLES FPONUEES. Vert-pomme, vert-nile,
nouveau vert clair, nouveau vert foncé, terta
cotta, viens ross, traine, jaune, corail, p«oo,
créme, blanc, etc, Qualité première clacesà
füc. Quelques couleurs. crênie et blanc à dic.
Vraie surah Indien, environ une verge de large
acujernent 7Bc, très belles couleurs
FRILIINUS. Uu bien beau stock, compre-

nant le (rilliing Nouveau Directoire, crême et
hlanc et lé nouveau frilling Glady's, seulement
26c la verge Nouveau frillfog 120, 13€, 18c,
201:et 240. .
VUOILES, Nouvel assortiment. Voiles noirs

avec poids en argent 20e. Voiles noirs avec
triang'e de pois, nt trés fin 25c, point chan-
tilly noit 23c. Noir avec polndas en chenille 25e,
pOiDL <x!ra fin avec pois We, Voiles unis ou
avec poids de Loules les plus belles nuances à
9c et lsc ia verge.
GANTS. Tricot fort, pour garçons. dessus

de fautaisie 20c, Z5c et We, pour hommes, tricot
de fantaisie 240, 6ôc et Ce, peur Dames. en
casbmire noir, bonne qualité He. Eo astracan
puir Sc. $8c et ske. En inine noire, poignets
long! 30c, on laine de couleur, brune ou grise
28c, Eu atcracan de couleur 57 et 436,

verra—

Simons & Foulds
RUE DE LA FABRIQUE

UN ARTICLE
POPULAIRE

Fouet Bontonneur

DPF GANTS

Au Poli d'Argent .

       

  

       

Grandeur exacte de celte @
vignette 5

PRIX 250

Expédié par la poste sur
réception du prix

6.SEIFERTà
BAZAR EUROPEEN 3"

34, Rue de la Fabrique Rep

 

  L'UNPRrEER pus

FEIN
PUP

GUERIRONT OU SOULACERONT
ETAT BILIEUX, HYDROPISIE
DYSPEPSIE PALPITATION
INDIGESTION, DUO
JAUNISSE ACIDITE DE
ERESIPELE, L'ESTOMAG
BERPES, SEOHERESSE
GASTRALGIE, DE LA PEAU,
ETOURDISSEMENTS, MAL DE TETE,

ece de maludis résniiani die d

aPSRea4a LESTOMAC des INTES
TINS ou dw SANG en DESURDRE,

7, MILBORK & Co., F*"poRoaro.

Maison établie en 1886

Villeneuve & Frère
Importateurs de Marchandises seches

S44

RUE SAINT-VALIER
SI-SAUVEUR, QUEBEC.

Faitie commerce de Marchandises Sishes
et de Pelleteries le plus importany de St-Bou-
veur, accorde une reduction aux marçhaude

do Ia campagne ainsi qu'aux communautés
religieuses.

 

Transporte les cffats achetés auxstations de
chemins de far, bateaux à vapeur etÀdormir
cle.

REMARQUE
Achetant nos marchandises à des conditions}

bus avantageux du marché,

très avantageuses vu Îa position de notre oom,
merce, nous garantissons nos prix comme les:

VILLENEUVE & FRERE
PROPRIÉTAIRES,_
 

1 Maisons a vendre
Une bonne.maison en brique, &-dsums

œœu e on for blanc, av Ry,
ole. Coin des rues et

—AU—

ean,   * 6 aovembre—10j,
-

DameOLA.
PriseauLateNeSorelBefreienat |
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ANNONCES NOUVELLES
Païleteries endommagées por lstombe.AL

, Dagal,
Redaction de WY.A, EK Boissees.
Houmissions demenêtes.—D. Arcasd.
La watson Pourtier st Dorvai—De Æ Dorval.
Keole royale ds cavalerie.—A, Benoit.
Venteà l'encas par A. J. Masham k Cla

 

À la demande de M. l'échevin L, J. De-
wer,hon. C. A. E. Gagnon avsitenvoyé
SM. lo vicomte de Poli, dont l'infloence
ost notoire en France et à Roms, copie

des délibérations du Conseil Souverain.

M. le vicomte de Poli vient de nous
adretser ses remerciements en dannant
l'assurance gne ce don généreux serai
mentionné dans l'annuaire de France de

1890. ;

Voëlà un fait qui démontre bies l'ati-
lité de l'œuvro entreprise par l'hon.
secrétaire provincial en faisant oprimer

les délibérations da Conseil Souverain.

Les exemplaires en sont distribués a

loin, et ceci contribue hautement à faire

connaître le Canada et son histoire par les

peuples étrangers. Nous remercions l'hon.

ministre d'avoir accéder avec courtoisie

à votre demande et nous remercions aussi

ML le vicomte de Poli de ses bonnes

paroles, |
Voici la lettre qu'il nous à transmise :

Paris, 12 nov. 1889.
M. La J. Dexzxr, Québec

Monsieur,

Je viens de recevoir le volume des
arrêts de ls Cour Supérieure du Canada,
et j'ai à cœur de vous fuire parvenir l’ex-
‘pression de ma vive gratitude, csr je ne
doute pas que Ce ne soit à votre cour-
toisie que je doive encore ce précieux
présent, Je me ferai un devoir de men-
tionner ce splendide recueil dans l'An-
nuaire du Conseil Héraldique de 1890

J'ai l'honneur de vous renouveler,
monsieur, l'expression de mes sentiments
de gratitude et de haute et bien sympa-
thiqee considération.

VIE de Por

 

NOUVELLES D'OTTAWA

Ottawa, 25—M, Colby entrera dans le
vabinet fédéral, 11 sera assermenté sous
pes
—Les brefs pour une nouvelle élection ;

dans le conté de Stanstead, seront émis
la semaine prochaine,

~—11 est probable que ML.Peter Whyte,
député fédéral de Reufrew-Nord, va étre |
fait député orateur de la Chambre des
Communes, en remplacemeut de M.
Colby.
—MM. McCraig et Marchand, de Brug-

am, ont scheté les dernières coupe de
bois appartenant à la compagnie E. B.
Eddy. Ces coupes sout nituées sur ls
rivière Noire, dans la province de Qué-
Dec, et forment une étendue de cent mil-
es

—La compagnie de guano Anglo-Con-
tinentale a acheté pour $100,000 de ter-
rains de phosphate dans le canton de
Buckingham.

—Le ministre des Postes à reçu d'une
dame inconnue une lettre contenant un
dollar. Cette dame dit dans sa lettre que
cet argent est une restitution, parce que,
avant la Confédération, alle avait envoyé
des misaives cachées dans des jouruaux
 

 

LA LUTTE A RIMOUSKI]

Rimouski, 25, — M. F. X. Lemieux,
M. P. P., à parlé à Ste. Flavie après la
messe. ll n'avait pas d’adversaire.
MM. Jules Tessier, M. P. P., et Che.

Langelier, M. P., étaient à St. Anaclet
«près la messe. Ils ont eu pour adversaire
M. Pascal Taché, Après les vêpres ils se
soût rendus à Ste. Luce où ils ont parié |
seuls,
Dimanche matin, BI, Norbert Pouliot,

avocat et habituellement libéral en poli-
tique # parlé à St. Luce en faveur de M.
Asselin, M. Elréar Côté, marchand, lui à
"épondu
Dansla soirée, grande assemblée au

Sacré-Cœur, à la résidence de M. Joseph
Parent, ex-M, P. P. MM. L. P. Pelle-
‘ier, F. X. Lemieux, Jules Tessier et
Charles Langelier ont fait la discussion
contre M, Pascal Taché et le Dr Gau-
vreau.
Au Bic, après la messe, discussion en-

EN M. L. P, Felletier et M. Thumas

A Bte, Angele la lutte s'est faite entre
M, Choquette, M.P. et M. Desjardins,
M.P,P., aprés la messe, et a Mont-Joli
‘près les vêpres.
A Ste. Blandine, ML Alphonse Martin,

Une, de Manitoba, à parlé en faveur
e essier ; personne ne représentait
M. Asselin. P
A St, Donat, la discussion a eu lieu

ntre le Dr Fiset et M, Alphonse Bernier,
le Lévis,
A Saint Simon et Saint Mathieu, M.

R. P. Vallée se rencontra avec M.
Achilas Mercier et Alphouse Pelletier,
es deux dernivrs en faveur du candidat
uational,
, À St Octave et à Sandy Day, discus-
“on entre MM. Adélard Turgeon, et
J. C. Casgrain, M.P.P.
À la Rivière Blanche, M. Cha Fitzpa-

trick s rencontré M. Duplessis, M.P.P.
Les doux candidats se sont rencontrés à

ne après les vépres, M. Tessier avait
parlé après Ia messe à Ste. Félicité,

 

ENQUETE DE CORONER
Suites fataiesd'un accident

Suicide Gans un puits
Fin d'une viede débauches

—Nous avons rapporté que M. James
Murphy, arrimeur, avait été transporté
mercredi, à l'Hôtel-Dieu, à la suite d’une
chute qu'il avait faite dans la cale du
steamer nian. C'est en spprovi-
sionnant le vaisseau de charbon, que le
wisillard, qui était bgé de 63 ans et de-
Tasureit rus Champlain, est tombé dans
l'écoutille d’une hauteur d'environ trente
pieds Le malheureux est mort à 11.30
eures samedi wir. Le Dr Lemieux, père,
ui I's eu constamment sous ses svine, à
t ce matin à l'enquête tenue par le co.

Foner Belleau, que la mart avait été cau-
sée par un œdème des poumons provoqué
par la fracture de truis côtes du côté gau-
Che résultant de ls chute faite par le dé-
sea à borddu Carth n, et les jarés
«ont prononcés un ict de ** mort acoi-dentelle,” aos

Avec la permission du corouer, le corpsavait été transporté hier matin au domi-
ile du défunt, '
—Un nommé Martin, un patient trans.

féré parle gouvernement de l'asile de
Beauport à ls maison de santé dn Dr. MacKay sur lo chemin Ste, Fove, « été
Erouvé noyé dans le puits de l'étublisse-
ment, samedi soir. Il avait di

dernier

 

beau-frère M. Desluis, Jo Dr MacKay
s’est aperçu que le couvercie du
avait été arraché à l'aide d'une Fimoe de
fer, et nous une chandière renvorsée il

après on retira le cadavre du puita,
11 semble bien certain per conséquent

qu'il y à où sum:de, mais on ignore quand
oot homme à mis £n à sesJours Cela
sera peut-être établi à l'enquête de coro-
ner qui aura lien demain matin,
~—Demain l'après-midi aura lieu à la

Morgue |enquéte ds coroner sur lv corps
de la femme Doyer, qui ost motte hier

voyés en prison, sur l'ordre du coroner,
en attendant l'enquête,

Cette nouvelle mort violente accompa:
goée de circonstances qui ne font certes
pas honneur à certains médecins et à cer-
tains hôpitaux et asies subrentionnés
par le gouvernement, est une preuve de
plas qu'il faut de touts nécessité fonder à
Québec un hôpital civique

 

Fête de Ste. Cécile

La messe en do de Beethoven, que
l’Union Musicale a donnée hierà l'église
St, Jean-Baptiste, en l'honneur de Ste.
Cécile, patronne de la musique, a été fort
bien interprétée et beaucoup admirée.
Nous en avons publié vendredi le program-
me détaillé, et nous nous bornervas à dire
qu'il a été bien rempli dans tuutes ses
parties. Mais l'Union Musicale, qui cé-
lébre ai dignement depuis vingt-quatre
ans la fête de St Cécile, mérite d'être
félicitée de sa constance et de son succes
persistant. La solennité d'hier ne l'a cédé
en rieu aux années passées, L'église était
sobrement mais joliment décorée. La
messe à été célébrée par M. Garneau,
avec MM. Bouffard et Arsenault comme
diacre et sous-diacre.
Sermon de circonstance par l'abbé D.

Pampalon.
Quête faite par des universitaires por-

tant la toge.
Au chœur, beaucoup de membres du

clergé, et au nombre des invités du bas-
chœur nous avons remarqué Son Hon
neur le lieutenant-gouverneur, les hou.
MM, Mercier, Turcotte, Gagnon, Sun
Honneur le maire, Son Honneur le juge
et Mine Chauveau, M. Charles Langelier,
M.P., et Mme, M. et Mme de la Pro-
querie Taché, ML Owen Murphy, M.P.P.,
M. le chevalier et Mme J. E. Marti-
neau, M. l’échetin Demers et Mme De-
mers, etc,

Les nuits de la Seine
Magnifique occasion, ce soir, à la salle

Jacques-Cartier, de passer agréablement
une couple d'heures. Un club de jeunes
amateurs y dounera un grand mélodraime
dontle titre seul promet déjà : Les nuits
de la Seine. Le théâtre français se fait
tellement rare à Québec, que nous ne
doutons pas qu'il y ait salle comble.

 

Soirée dramatique

C'est le 28 à l'Académie de Musique
qu'aurs lieu la soirée organisée par M.
Paul Garigue avec le concours bienveil-
lant des amateurs les plus distingués de
Québec, Cette soirée sern dea plus inté-
ressantes, Nous avons déja parlé de la
Fée, cette ravissante comédie d'Octave
Feuillet pleine d'un sentiment ému. ten-
dre et délicat. À cûté, voici la Sonpitre,
une fantaisie abracadabrante d'Ernest
d'Hervilly. Pleine de mouvement ‘et de
verve, de situations impayables, de qui-
proquos spirituels, la Nmspière est remplie
d'uu potage épicé qui décidera les plus
moroses.
La mise en scène élégante, luxueuse,

sera réglée dans les moindres détails.
M. Paul Garrigue dirige les chœurs :

notre sympathique Bordelsis a bien gagné
ses chevrons depuis bientôt trois aus qu'il
est à Québec, toujours sur la brèche,
toujours complaisant et prêt a obliger
tous ceux qui se démontent. C'est un
compliment que lui offrent les amateurs
de Québec. Tout le monde comprendra
ce sentiment de reconnaissance, et nul
doute que la salle sera comble.
Le plan de Ia saîle est déposé chez M.

A. Lavigue, l'éditeur de musique. Les
billets sont également en vente chez MM,
Pruneau et Kirouac, à la librairie Mont-

| moreney-Laval. ec 2i.

 

Un témoignage important

En seconde mpage on trouvera on té-
moignnge trés fort en favebr de l’eau
minérale St Léon, venant de Mgr M.
E. Méthot, F. D., professeur à l’Uni-
versité. II donne à la célèbre eau le cré-
dit qu'elle mérite à cause de son efficacité.

———
Un contraste

Les culticateurs en 1789 —L'homme
était à la charrue, la femme à l’étable ; le
garçon à la grange ; la fille filait, et tous
les comptes étaient payés.

Les cultivateurs en 1884,—Le mari est
au village ; la ferame ost fatiguée ; ia
fille est endimanchée ; le fils frotte le
harnais argenté ot fait reluire le quatre
roues ; lea hypothèques vont leur train
jusqu'à ce que la propriété soit mangée.

 

Pronosties de décembre
Du 7 au Lô, vent trés fort :—neige par

intervalles ; pluie en plusieure endroits :
quelques jours de grand froid et d’autres
e duux.—Du 15 au 22, tempête de neige

et plusieurs jours de grand froid.— Du
Z2au 29, froid et tempête de neige
(g audes marées), Du 2) au 6 janvier
1890, une partie de cette durée temps
doux, pluie et vents très forts suivis d'un
grand froid.

ame
Petite chronique

—Hier,vingt-quatrièmedimancheaprès
la Pentecôte, était le dernier de l'année
ecclésiastique ; les Arvenls commencent
dimanche prochain.
—Au sujet de la saisie de whisky de

contrebande effectuée vendredi soir à Sil-
lery, par M. Bélanger, une partie à été
vendue samedi à la douane. Le capitaine
a racheté sa goëlette moyennant ÿ60. La
cargaison était évaluée à environ 82,500,
--Une bonne note pour Lévis, Depuis

quatorze jours il u'y a pas eu un seul
écès danscette villa qui & une popula-

tion d'environ neuf mille âmes, Ë fait
remarquable prouvela salubrité dela ville
voisine.
—On nous prie d'ennoncer que M. le

président des directeurs du Tara Hall
n’a pas démissionné, contrairement à ce
que tous avons publié samedi au sujet ds
Is défense qui aurait été faite par les
R.P. Rédemptoristes aux directeurs du
Tara Hall de louer leur salle pour fins de
bals où de clubs de danse.
—M. Constant Napoléon Falardeau,

commerçant de l'Ancisnne Lorette, à dé-
posé son bilan vendredi à la demande de
M. Frank Ross et al.’
M. H. A. Bédard, comptable de cette

ville, n été nommé gardien provisoire,
—Les créanciers de MM. Robitaille,

Bernier et Bernier se sont réunis jeudi à
Monttéal, Ils ont décidé d'offrir én vente
le fonds de magasin dee faillis D'après
l'inventaire, ces marchandises représen. |
tent une valeur de 584,000, et les livres |
de crédit 812,000. 11 est probable que
des aournigsions seront demandéespour le

af 

Loesqu'en rovenan: de aves wn) |

trouva la coiffure de Martin, Un instant| de

soir aa posts central de Is police, dans les |dam

cours de la se

AL Véillard, déléguqdu gouvernement
Puls francais a ls conlérenoc internationsie

maritime de W & visité samedi
le barre de Québec. A était ascoes

Te
Turner, prési-

gent de la chambre de commerce,et plu-
sieursautres.Le visiteurabenacoup
le baauin de carénage de Lévis ot ia jetée
Louisa. M, Vitllard parties pour l'Eu-
rope dans quelques joe.

Cour de police

Un nommé François Cagné a été con-
né à un mois de prison, pour avoir

 

tristes circonstances que nous rapportons volé une pelle do fer appartenant à M,
ailleurs, L'autopsie à été faite aujour- André Rousseau. -
d'hai par le Dr Lemieux père. La femme rs
Bélanger et le vommé Pagé, qui soot les Pédagogie
deux principaux témoins, ont été en-| Mie FE Ove ds Madame O.

Côté,a reçu sun brevet de ière classe,
à la dernière réunion du bureau catholi-
que de Québec,

frame:

Pantalons ajustés de Greeley

Tel est le nom d'une noavells inven-
tion dans l'art de tailles, dont avis est
donné par ML W. Vincent, rue de la
Fabrique. C'est un Têtement fait sans
boutons, sans boutonuibres, et se suppor-
tant parfaitement bien sans le secours de
bretelles,  C'eft sans contredit l'effet qui
offre le plus grand confort possible et il
promet de surpasser de beaucouptons les
patrons de pantalons maintenant en
vogue. :

ess esesse

Réunion ouvrière

Comme nous l'avons annoncé samedi,
Une grande assemblée ouvrière a eu lieu
hier l'après-midi à ia salle Jacques-Car-
tier, et ce qui s'y est passé nous a con-
vainca hurs de tous doute que, quoiqu’en
aient dit les instigateurs du mouvement,
la nourclle assocition s'organise dans le
même but que la Cheralerie du travail,
mais pour supplanter celle-ci, qui ne

doune pas satisfaction suffisante aux
classes ouvrières, disent les mécontents

Cette assemblée à été présidée par M.
Püquet, manufacturier de chaussures, et
M. Côté, marchand de chauseures, à agi
comme secrétaire.
M. Cuouette, employé des postes, a

parlé en faveur d’une grande assuciation
vuvricre établie sur une base philantro-
phique et complètement en deburs du
controle des Chevaliers du travail
MM. Jos Turcotte, Apullinaire Corri-

veau et Beaubien, avucats, ont aussi pris
la parole aiuxi que le secrétaire.
M. Jobin, au membre influent de is

Chevalerie du travail, a demandéla per-
mission d'adresser la parole, mais les
ormanisateurs l'en ont empêché, La réso-
lation suivante a été :
Proposé par MH, M. Poittas et P.

Larose, qu'après avoir entendu toutes les
remarques qui ont été faites afin de thcher
d'ainéliorer par tous les moyeus pussibles
li situation ouvrière, nous nous ferons un
devoir de nous réunir mercredi prochain,
à buit heures, chez M. Jos. Patoine, 2444
rue St. Joseph, St. Koch. pour jeter les
bases de la nourellé organisation.

Bénédiction d'an chemin de
croix

Malgré latempérature incertaine, une
foule énorme de personnes s’est rendue
hier à l'hospice Suint Joseph de la Déli-
vrance, à Lévis, pour Assister à la béné-
diction d’un chemiude. crix. Le révé-
rend M, A. Gauvreau, curé de Lévis, a
faitia bénédiction du nvuveau cheaii-
de croix. Le sermoyu à été donné yar
l'abbé F. Dupuis, du collége de Lévis -
La cérémanie s'est terminée par un sa-

lut solennel, avec Te Deum, M. l'abbé
Furtier, supérieur du. collége, a officié
assisté de MM. Plante et Dub,
On remarquait un grand nombre de

prêtres présents, eutre autres MM, les
abbés Fufurd, curé de Saint Joseph,
Gingras, Hudon, etc.
Le nouveau chemin de croix est ma

gnifique, les tubleaux peiuts avec goût et
les cadres très bien faits.

 

 

Aceldent d'arme à feu

La semaine dernière, un habitant de
St. Augustin était à -Ja -poursuite d’un
écureuil dans le bois, quand il fit une
chate et alla donner contre des pierres et
des branches brisées. Ua revolver qu'il
tenait à la-main-partit et une balle lui
entra dans le vôté. :
On fat furcé de mander le prétre et le

médecin. Le malade est tres avuffraut,
car 83 blessure est grave, :

 

Bulletin maritime

—C’est pour faire gratter ses fonds et
les faire peinturer, que le vapeur Quebec,
de la compagnie du Richelieu, à été mis
Lier en hivernement daus le bassin de
carénage de St. Joseph de Lévis. Cela
n'avait pas été fait depuis la construetion
du bateau, qui a toujours été à flot, et il
n’y a pas de cale sèche duns les chautiers
de Sorel. On va en profiter pour lui faire
certains autres radoubs, et il n’est pas
impossible qu’on renouvelle ses machines
et ses roues.

Le Québec est entré dans le bassin sans
l'aige de remurqueurs, ce qui est rare et
prouve que ce vaisseau est bien construit
et facile à conduire Les remorqueurs
Victor et Aurélia avaient été retenus
pour aider le Québec, mais ils n'ont pas
été utilisés. On a'dû cependant faire cer-
tains travaux à l’auverture du bassin afin
de permettre aux larges roues du vapeur
d'y passer. Une foule considérable s'était
rassemblée pour voir entrer le vaisseau
dans le bassin, _-

C'est la une bonne aubaine pour les
ouvriers de St. Joseph de Lévis.
Les Sorelais sant indigné,s dit-on, de

l'action de la compagnie, 1ls disent que
c'est le commençement de l'axécution
d'un projet des actionnaires de Québec
qui veulent enlever à Sôrel la flotte.de la
compagnies. .
—Avoc la clôtore de la navigation, la

question de la navigation de notre fleuve
eu hiver reviendra str le tapis. Les dé-
pêches du bureau des signaux, si habile-
ment géré par M. McHugh, ont permis à
ceux qui s'intéressent àces choses de
faire l'hiver dérnier, d'intéressantes et
encouragéantes ebservations,
Espérons quele service sera continué

avec la même exactitadp cette année,

—D'aprèslessefféés du contrat passé
il y ahuit aus entre Ia corporation de

<

a

Québec et la’com je “Quebec and Le-
vis Ferry”, les ux traversiers ne
sont pas ténus de v Ja nuit & partir
du 25 novembre excivsivement ; c’est-k-
dire que le dernier voyage la nuit n'aura
pas lieu plus tard que mardi à minuit,
A partir de mardi matin, le prix do

passage entre Québec et Léris sera de 10
cents au lieude3 cents,
Les pontons serout enlevés dans le

— Le vapeur Broflers a piis ses quar.
tiers d'hiver an bassin Louise auj ‘hui
après une navigation dé aept mois ot aix
jours. Onn it que Is saison a été
une des plus farorables-et des plus belles
pour ce bateau,.
—Le steuiver Särhia, de la

minion, parti de Liverpool te 1
bre vi ills le 18, arec 9
première, 20'de deconde et
peut, est arrivé bier à Hinlifaz, .

- Lo steamer Allen4s. de
Montréal, est-assivéeatnodi àTa =

sub]La pilots

gne Do-
novem-

1 d'entre- 
A

     

duit lo steamer Carthaginian usqu'a
Pointe-su-Pèue, est revenu à Qué
di que tout allait bien à bord et que is
vaissosa ne faisait pas d'asu du tout

 

h
et

—Le æ. J et les remor-
queans Gad8 fly  Apparts à
la maison Larkin, Connolly Cie, ont
été mis samedi dans la cale de l'anse
Wolfs, pour être radonbés ot passer l'hi-
Ter.
—Le steamer Blectrique est arrivé hier

l'après-midi, de Montréal, et complète sa
cargaison à l'Anse Sillery.
—Le steamer fédéralDruide à été mis

samedi dans le bassin Louise, pour l'hiver.

—Le steamer fédéral Napoléon III est
i samedi pour remplacer le phare de

£ Traverse jusqu'aprés le passage du
stesmer Électrique,et il ramèners ensuite

TRANSPORT DES MALLES
Le chemin de fer Union Pacific, Over-

Route, à justement mis en cireuls-
tion un train >
malles aux Etats-Unis entre Council
Bluffs et San Francisco et Portland. Ce
conyoi de malle ciroulers tous les jours et
prendra un nombre limité de passagers ;
avec les chars de rualle des Etats-Unis, et
un char à + le train aura aussi un
char palais et un-char à diner pour Port-
land, ainsi qu'un char dortoir pour San
Francisco. Tout cela sera bien a la com-
modité d'un petit nombre de paassgers,
Les chars dortoirs et à Hiner circuleront
de Chicago via chemin de fer Chicago and
North Western. Les billeta de première
classe véulement seront retditsarce train.
Ce train circulers aver une extrême

rapidité ; il mettra 107 beures seulement
à franchir la distance entre New-York et
San Francisco, et 104 heures pour aller
de New-York à Portland,
On pourra avoir toutes ies informations

nécessaires en t'adressant aux agents du
Union Pacific à New-York, St. Louis,
pincinaati, Chicago, où à M. L. E.

ax, agent général des passagers,
Omaha, Neb, EB

. rer tee

Victime de In débauche
Une fexams de 1a rue Richmond morte aa

poste central

Une malheureuse femme du nom de
Adeline Crépeau est morte vers dix heu-
res hier soir à la station centrale de la
police, daps.les circonstances suivantes :
Pendant toute la journée, cette femme,

qui babitait ane maison de débauche de
la rue Richmond, tenve par Blanche
Guimond, s'est phinte d'un malaise gé-
néral, mais elle n’en continua pas moins
à boire de la buisson, -dont elle faisait,
paraît-il, un usage immodéré. Entre six
et sept heures, la pauvre misérable aouf-
frait tellemeut que l’on sila quérir le mé-
decin.  N’en pouvant trouver nulle part,
on la transporta à l'Hôtel-Dieu, puis au
Bon Pasteur, où l'entrée lui fut refusée.
Pendant qu'on cherchait à la faire admet-
tre au Bou Pasteur, elle perdit conmais-
sance et l’ou se diriges vers le poste cen-
tral de la rue Ste-Uraule où elle rendit le
dernier soupir quelques mioutes après.
M. le curé Faguy s'adonnant a passer
près de ià, fut conduit auprès de l'infor-
tunée, qui n’était plus qu'un cadavre.
Notihé de cette triste mort, M. le co-

roner Belleau fit transporter le cadavre à
la Morgue où il tiendrece matin une en-
quête Une [lemme autrefois de Ruber-
val, du nom de Louise Leblanc, veuve de
Jus. Bélanger. ot Uu. numiné Frs Pagé
qui ont accompagné Adelme Crépesu jus-
qu'à ses derniers moments, ont passe La
nuit au poste, sur les ordres du coroner,
pour être entendus ce matin à l'enquête,
La défunte, qui ne porte aucune trace

de violence, a évidemment succombé à
un abus déréglé des liqueurs nicocliques ;
elle était âgée de 35 aus ct mariée à Na-
poléon Duyer, de la rue Richmond.
5 Quells vie dégutitante et quelle triste
n

CORRESPOYDANCES

Filla Mastsi, 23 novembre 1889.
M. le rédacteur, A }

Je remarque dans le. Canadien du 22
courant une correspondance apparem-
ment aignée par les propriétaires de l'a-
sile d’aliénés de Québec,
M mon désir de donner l'interpré-

tation la plus charitable i cette interven-
tion, je suis furcémentobligé de dire que
cet écrit est malicieux et diffamatoire.

 

taires del'asile ont à faire dans cette ga-
lère, si leur motif n'est pas de porter
contre moi une accusation des plus graves

faux qu'il y ait eu aucune poursuite priss
par le gouveruement contre moi a ce
sujet. ;
À tout événement, je n'ai eu aucune

connaissance d'une telle poursuite. Àyant
été complètement étranger à toutes ces
Affaires, j'attends, avec la confiance d'un
homme qui est parfaitement iunoceat,
que l'ou- formule régulièrement une
plainte contre mui,
Je proteste contre toutes les imputa-

tions comprises dans cet écrit ainsi que
toutes celles que l’on peut trouver ail:
leurs, 196 réservant le droit de traduire
devant les tribunaux les personnes qui
veulent ainsi s'attaquer à ma réputation
de citoyen et d’honnête bomme. :

Messieura les propriétaires de l'asile
d'aliénés de Québec auraient pu, je crois,
se dispenser de montrer un zèle aussi

font, qu'ils veulent dégager leur respon-
sabilité en disanquejearcocupe rane
de leurs propriétés ct que je auis un des
officiets du gouvernement focal. 1
Dant tous les cas,co dernier avancé est

vrai, et j'sn rends grioes au ciel.
d'ai l'honheur d'être,

Votre humble serviteur,
U. A. BeLancen, M, Da

ttrerer re

Exposition de fleurs
On est pritde rémañféër ls grinde:

vatiété de fleurs de tout genté quipare
en ce momentl'uns des vitrines de notre |
établissement, Elles conaistent en plan-
tes d'appartements du plus beau choix,
corbeilles de suspension, bouquetsd'au-
tel, souvenirs mortaaires d'un genre très
techerché, appréta pour fleurs, etc,
A la libraire Montmorency-Laval,Pau- |

—

Un établissement-populaire
11 est presque impossible de résister à

l'attrait da gentil magasin de tabac de M.

 

pourquoil'on y voittoujours affiuer les.
clients, Init est gue si l’on veut se
donuer par exemple une pipe d'éoume de
merqui charms sutant/'par sa forrie ques

pipes de bois et autres, Et puis, les tabaca
gt les cigates sont de qualité supérieure |
ot out un ‘srdnre qui ‘vous gri On.y
trouve une’ bèlle variété & cannes et:
maidits autrès atticles d'agrément, * ‘5

era Ld

Rn - C'est le meffleur tabae
ien n'égale, pouf fumer et chiquer, le’

Carillon et Ju FongOut manufacturés par;
M. Jôseph Poirier, 90-92 rue des Com-!
missaire, St, Roch, Bnvente chez tous:
loa épiciers, . . ;

-
-

“Prend JAmides Dames
1 dv jour en une plus

vogue, Nous onan À on las,
‘on faire l'uvage, 1 fais disparaître leg

les rousselaten, etc. Demandez.

A cs

oe."Je àvotré apothlonise,

Netreesat

r le transport rapide des |5,

Je ine demande ce, que les proprié-

saps justification sucune ; il est, en effet, |

KEAU & Krnovac, 28 rue de la Fabrique, |

Joseph Yvon, 253 raé St, Joseph, et s'est|

parlis perfection aveclaqueileellefonction- |
ne, slfaut y aller. Te ent de. mêmedes |

WEYrte

  

 

duresEr
padrain de M. À Maxis, de
Chapleau, Ontario, et de {
Esplin So du Tir de cote vil.

’heurenx couple esd parti pour an
dans Ouest, :
de cartes,

Pre DECES Alig
~Lo 24 da courant, àl’

SrPrana Luce Barbeau, épouse

Ses funérailles auront lieu mardi matin,
4 8) boures. Le convci partirs de Is de-
meure de M. Joseph Lelièvre, menuisier,
gendre de la défante, 94, rue Parent, à
} heures pour se rendre à l'égliao St.
Sauveur et de là au cimetière de cette
parcisse. .

Parents et amis sont priés d'y assister
sans autre invitation,

Bræxrez—Laindi matin, à St. Roch de
Québec,à l'Age de 75 ans et 4 mois, dame
Sophie Léocadie Lefrançois, épouse de
feu Louis Octave Bernier, notaire. .
Les funérailles auront lieu mercredi

matin, le 27 courant à 9 heurem Le con-
voi partite de la demeure de son gendre,
M, A. M, Bédard, 157 rue St. Valier,
(haut de la rue du Pont) à 845 hrs pour
l’église St. Roch et de là au cimetière
St. Charles.

Parents et amis sout-priés d'y assister
sans autre invitation.—2f

GuuLET — A St. Charles, comté de
Bellechzsse, le 24 du courant, est décédé
Philias Goulet, écr.

Les funérailles aurontlieu
le 28 courant a 9 hrs.

Parents et amis sont priés d'y assister
sans autre invitation,

FRADETTE—Hier, 24. novembre, est
décédée à l’âge de 34 ans et 6 mois, Marie
Louise Fradette, fille bien-aimée de feu
Narcisse Fradet.…
‘Ses fonérailie auront lieu mercredi, le

$7.8 Bf Irs. lL convoi quittera la mai-
son mortusire, ¢ rue St. Dominique, à

 

jeudi matin,

{8heures, pour l'église St, Sauveuret de
là au cimetière d. cette paroisse.

Parents et amis ainsi que les Enfants
de Marie, sont priés d’y assister.
TremsLay—A St Saureur, le 23 de

novembre, a I'ige de 46 ans, Mme Marie
Louise Simard, épouse do Joseph Trem-

By. :
Les funérailles auront lien mardi

mation à 7} hra Le convoi quitters la
maison mortuaire, 20, rte Chenest, pour
se rendre à l’église St. Sauveur et de là
au cimetière,

Parents et amis sont priés d'y assister
sans autre invitation,
Correæ —Décédée,. le 24 noverbre,

Madame Elizabeth Burke Henley,épousa
de feu Charles Colfer, à l’âge de 84 ans.

, Les funérailles auront lieu mardi ma-
tin, à 9 beures, à l'église St. Patrice. Le
convoi quittera la inaisnn mortuaire, £6
rue Couillard, à 8 a 45.
ENS
Mardi le 20 du courannt, à 6 heures,

aers chanté dans l'église du Bun Pasteur
de cette ville, un service pour le repos de
l'âme de feu M. Thomas Larivière, bien-
faiteur de cette communauté.

Vendredi, le 29 du courant, à 6 heures,
sera chanté un autre service pour le
repos de l’âme de feue Madame Vve Dr
Charest, apasi bienfaitrice de cette com-
munauté,

 

PLRBUE
Disnanche solr. sur ia rue UNE MONTRE

et UNECHAINE d'or,
Celui ou celle qui ia trouvera sera généreu-

sement récompensé éu la remettant chez MM,
Godbout & Bergeron, rue St-Jdoseph, visa-vis
l'églite. 25 novembre.—31,

: PERDUE
Dimanche dernir, une petite chienne

(Blank and ton.” Celui qui la ramséncra au
No. 221, rue SU-Puul, Palais, sera Keucreunge:
ment réconipensé,

23 novembre.—3t.

VENTE A L’'ENCAN
Par A. J. MAXHAM & CIE.

Vente a I'encan d'Acoutrements
militaires,

MM. Maxham & Cie, vendront à l'encan,
Vendredt prochain, le £9 courant
magasins militaires, Citadelle, par ordredu gouvernementfédéral, unogrande quastité

d'habirs militaires, comprenant acoutrements
généraux, bottes, tuniques, pantalons, etc.
Ventes à J0hrs, n. m.
a A. J. MAXHAM & Cie,

Kncanteurs,
 

aGrane levente sans reserve pour liquids.

& Allatre.
stock de valeur de MM.Bernard

Comprenant de magnifiques peintures à bul.
le. gravures, chromos 4% nulle de première
classe, ornements et autrés ouvrages d'art,

— AUSSI —
Splendides machines à condre, à laver età

tordré. Un assortiment ifique et bien
connu de pianos, orgnet, viclons et autres
instruments de musi eotatio a

neo uence de a prochaine de
teur ma, 8, MM. Bernard & aiaire. étant
obligés de laisser leur batiaes, profiteront de
la circonstance pour vendre lear stock absolu
moent sans réserve et à grands sacrifices. t
vert vendu à l'encan Tou
Lund, 10 8 Décembre prechats, à .

7 heures P. M, 130 et
Ce sera saHomi ns contredit Ia plus grande attrac

A.J. MAXHAM k CIE,
KE. et C.
 

 (RÉDUCTIONDE 507intempestif en déclarant, comme ils le:

SUR GRAND LOT DE

LAINAGES|
A. E, BOISSEAU
,. 52-54
Ruedelé Couronne, St-Roch

GrandeVariété de Lainages
— POUR=

MOMMES, FEMMES NT ENFANTS

SAVOIR :
iffares,

Robes, Gilets, |
Chales, Mantilles,

AINSI QUE,

Lainages de dessous
Co a Cl

rand Assortiment do Noaveastes !
 8 TAVIS

LA MAISON

; Pourtier& Dorval
™ CRIRURGIENS-DENTISTES
Thontieur d'informer lénrs clients et lepa

us
ral *[hEcenenaéei

Ne. 50. rue Conillard,
un faos de l'Ateller Photogi
os es enderdéen

cavard
TeLiveraots,&» Pourtier sont prices

Kio

payer008% Un Meals au -
Werutmes| Recess 

  

  

a i

érande etVritable

me
Ne RO

Le déménagement prochain de notre

fonds de commerce dana un local mins

ieux que celui que nous occupons Ac-

tuellement, nous met dat. la nécessité

d'écouler la plus grande quantité possible

de Marchandises sous un délai de quel-

ques semaines, avant le déménagement

que nous devons subir pour fins de démo-

lition et de reconstruction de notre ma-

gasin que nécessite l'élargissement de la

rue St-Jean.
Voilk une occasion exceptionnellement

avantageusequi yoprésente à quiconque

désire acheter soit un instrument de mu.
dique cu On moulin à coudre à un prix
réduit sans précédent, car nous avons dé-
cidé de réduire nos prix, quoique déjà

très modérés, aux chiffres extraordinaires

et spéciaux de 23 par cent sur Pia-

nos, 50 par cent sur Harmoniums,
et 60 par cent sur Moulins à cou-
dre, ce qui ne laissera aucun doute dans

l'esprit des acheteurs que semblable avan-

tage ne sa présente pas une seconde fois

pendantlsvie d'ane personne

IANOS,
Droits et carrés

 

Nos pianos sout spécialement recom-
mandés pour leur pureté incomparable et
l'égalité de sun sur toute l'étendue de la
gamme, ia touche est prompte et élastique
et les qualités chantantes sont sans rivs-
les. Ils sont aussi puissants et récher-
chés i cause de leur aon moelleux, riche

et sonore. Nous pouvons en toute sûreté
et confiance les recommander au public
avec la ferme conviction qu'ils donneront
entière satisfaction aux critiques les plus
sévéres Tous ces piunoa aont igarantis
pour CINQ années. Comme 1L HAUT Évou-
LER NOTRE IMMENSE ASSURTIRENT BANS
DÉLAI, NOUS FREONS UXE RLDLCTION DE

a8 PAR CENT

ernard & Allaire
77 BT 79

RUE ST-JEAN
QUEBEC

BOULESTIN&CIE
COGNAC

:

|

V.8.0.
2 V.S.0.P.
xXXIV.V.8.0.P,

0. Alf, Chouillou, Montréal
Seul Agent pour le Canada

TEHHO. HAMEIL,
Seul Agent pour Qué

VEYTE À L’ENCAN
Par JACQUES & CIE.

Vente à l'encan de la balance d'un fonds
de commerce d'épiceries ot garnitures
de magasin, cheval, voitures d'été et
d'hiver. harnais, peaux, coffre de sûrete
etc, parJacques & Cie.

Mercredi, 27 Novembre à 19 a,m.
Au magasin de MA, O, in & Cie, 6 ,Non 117, rue Bt:Paut,Patate “Picter
Nous avons reçu Instruction de MM. Forti

& Cie. épicier, de vendre à l’encan, à leur ne

 

 

rey

A

 

ovembre, à 10 heures a. m., toute ia balance
du fonds de commerce, consistant on café, con-
serves Alimentaires, moutarde, conrstacth,
empoles, bleu, balais, ecaux, planches à laver,vinalgre, balance, piateforme (fair banks) ba.
lance de comptoir avcc poids en cuivre, canis-
tre à thé et à café, tonneaux à spiritueux.mou-

decomptoir, mesures, pupitre, ! coffre de aû-
Chapleaux, un poéle à charbon Belf{-£eed1 menplenua cheval de 7 ans, Sarto te.

JACQURS 4 Cle.
9 Encanteurs,

‘Les Nuitsde la Seine”
 

‘Théâtrale sous la direction de M. Plerre Portu-
Bais, donnera & la Balle Jacques - Cartier, la
plus belle soirée tragl - comique de la salson
On y jouers le mélodrame en 6 sctes et Ota.
bleaux de Marc.Fournier,intitolé LRS NUITS
DELA SEINE. Ii y aura décors nouvesuz,costumes splendides, sgenes ¢monvantes,ste,On se rappelle encoreJe succes obtenu par

Qes “ Boucaniers,"mais le publie aurh bean.

présentée pour Ja première foin à Québec,

CARTIER, pour fêter jaCatherine, agréablement M -ête

LUNDI PROCHAIN, 25 COURANT
Plan de Ia salle chez MM, Gervais & Fradon,St-Roch, F. Bélaud, faubourg St-Jenti où descartes sont en vente, ainsi que chus J. Yvon,8t-Roch at C, Ghoutanrd, 8t-Sauveur ,Admission: {50,800 e485 cts, ©15 Novwabes.ar  PUBSPUATINEFALIGBES,tasteDitey

wo

asin No. 217 rue St-Paul, Palais, Mercredi 2

|

bia

Hn À café et à épice, 1 stand à biscuits, vitrine‘

À l'occasion de Ia Ste-Cathesins , l'Union

|

PTIT

l'Union Théatrale, iors de la représentation |

coup mieux dans ‘Les Nuits de la Seine,” re-

Kn fouls dono, & In SALLE JACQUES.|

200 2eEEE

AVIS
Dans l'affaire de

J.-B A, Lambert,
Tabaconiste,
 

SOUMISSIONS seront rogues au bus
Bsdu soumigué jusqu'à

Lundi, le 2 Décembre
A 8 HRS. P, M. ‘

appprtenant & cettesuo

’

r achat de l'actif
Psion comme suit ;
‘onds esce consiatant ena, FaPipes otose$1391.90

Ameubl du mugatinesercenses ue

Livres de crédits.onmmesscememae $16.40
— AUBSS~=

La balance du balido occupé par ie
' roc

faitJuraedubal del'écurie, No.9 rue Ki
y uan ;

tomashich être faites pour le
tout en blac ou pour chaoun des six items sé-

TéImen!

Peonditions, comptant, où billst approyté
pour offre à terme. +
Le stock

«

ut être exa Mercredi, lo"
£1 Novem gu up Jour, su Bentsn

ta Urea. ne copie *

wi: la Latedes crédits sont déposés à iui
uresu
Le sou é ne n'en pas à acospter la

plus fautesaucun Fes sonmissions.

HENRY A. BEDARD,
CURATEUR,

Bureau : 125. rue St-Pierre.
Québec.

k @ 1

DEMAND

AN

EMA ou }N DEMANDE unaseocié avec un capita!

0 de $1000. pour prendre part dans usc

maison d'affaires tenue depuis quatre ansdans

une petite ville. oo
S'adresser par lettre au bureau de j'Avone

t: A. B. C, XK.ment avec renseignemenAo. er.

N demande tramédiatement UN RON CO-
CHEK et capable en même temps de

ndre soin des fournaises et savoir parier
Pongiae On exlgera de bonnes recoimmauda-

toes, resser entre 1 h. 2,30 de l'après-midi cLoz
ODELL, 523 MontplateantLS

novembre,—3, _

N DEMANDE UN GARCON messager
OFpois awredre généralement utile ct
n'ayant pas peur de l'ouvrage, ae

J. MORRISON,
d'adresser cher 31 rue Bunde, Quebec
23 novembre.—3(.

N DEMANDE Des COUTURIERES lm

eden ARD LETARTE.
6 rue St-François, St-Hoctr

2 norembre.—n-c.

N DEMANDE plusieurs petits garçons
pour porter notre journal.

tr Ceux de Si-Bauvour seraient préférés,
19 novembre,

Soumissionsdemandées
Dans l'affaire de

Frank Pennée et al,
de Québec.—INNOLYABLES

ESSOUMISSIONS serants ues auburn
1, poussigue “ai cer t re.

soirSORSE heltachatHeten & tant dans re, de l'a
dits imolvables, à I bauit, à St-Alban
et à St-Maymond. savoir :
La moitie Indivise des Immeubles soirants:

Un moultn à farine,bâti es pierre, à Des-
cLambault, Ur le No. 96 du cadastre
Oflucici.tvadue h...........000000000 0

Uu mouila à scie et à bardeau avec plai-
neurs, situé pres de la rivière
viotiere, ÉVAÏUé he... 2002200012 0e0u0e

L'aqueduc à Leschambauilt, évalué à...
Kuviron 5000 acrts de terre, non Concé-
deesur la neurie de Deschambeult
Paroisse St- Alban, evaiue a $844.....$5.508

Ces 3a) acrea de terre composent leslots
dont les Nos. du cadastre officiel auir :

Sur ia te conceasion—Les Nos, 66 à 9ù in-
clusivement et les Nos, 834 91 inclustv.

Vis-a-vis la £e concession.Les Nos, 165,
165, 167, 188, 190, 170, 178, 177, 178

 

 

$ ion

Sar la Se concession. — Nos, 13%, 138,
145, 146 et 154 à 16 faclusiverment et 163

Nos, 257, 248,Sur la Te conc
, 281, 2

Le long du Jariviere Ste-Anne.—Tous les
Nos. de 7i à 29 iaclusivemnent.

Une grange de 60 — 3 pds, bati
3 desLorsASL-Aluan. content. . pes À

u ms} sur la rivière, camps ¢
$'écurten sur les limites, €valuses a... $2

ession.—
244,

Lv
La moitié des immenblessus-mention-

ppartenant à la succ.f.Pennee
pert 810,905.50CLAY, siracsreres crasbsreasasnes

Pius un tiore (4) de j'aqueducà St-
BonaGui À PINOyes avne ae ao ae ROE)

Tota)ccanemee SEMIS
Les aoomisaions pour l'achat en bloc detre:

être faites sur ia base de $23,905,50.
Conditions de nt—Argent compiinl

t et la balance à lerna
avec garanties à satisfaction des lospect® : >
et du curateur.
Les sournissions pourront être faites pourle

tout ou pour chaque item séparément.
pas à accepter la

 

00 Le moitié com

Le soussigné ne s’engaxe
plus haute ni aucune des soumise:
Le plan de !a partie du plan officiel de ls i=:

rolsse de St. Alban, dans laquelle sont cou,
ies lots non councédés de la seigneurie de Li
chambault, peut-être ezaminé, tous les jou: -
au bureau du soussigné qui pourra fourni: :

ormationsplus amples ira!
DARCAND, curateur
74rue St-Pierre, Quek

Québec, Z novembre 1589,

Soumissionsdemandées
Dans l'affaire de

Ansclme Asselin,
De 8t-Joseph d’Alma—INSOLYABLE.

DE ROUMISSIONS seront reçues par Je
soussigné jusqu'au 15 Décembre prochain

ad + P. I., pour l'achat des biens ioimes
bles do dit inscivabie, à &St-Joseph d'Aims
savoir:
lo Une terre, le lot No. 14, dans Je Se rang.

canton Binal, coutenant environ quatre-visel
treize acres en superficie, avec deux maisout.
granges et autres bâtisses, dessus cunstruiles.

rue en front versie uvrd & ia Petito Dectar
ge et au etid-est par La, Collery, au nord-ouest
par Camille Habert, À distraire, aix crie
tgents appartenant à Fra Nil Tree:

y, Neree Tremblay.ln Municipalité acQlab: y
de6 oseph dAima.la Fabrigue de 3t-Jvsert
‘Alma et. Henry Gagnon,
20. Le lot de terre No, 27, dans lo Se ratf

canton de Labarie,contenant environ 100 acits
en superficie, avec bdtisses dessus copstrniter.

30. lotde terre No. 32, dans je 108 réuk.
canton Sinal, contenant environ 100 en. super
ficle, borné au front à l'est au chemin publi.
à l'ouest au rang A, au nord Phileas Mariela
sud à hlie Conreau, avec bâtisses dessus cuis

‘uiten,

 

et de Peaux de chèvre, peaux d de. Lo lot de terre No, 17, dans le de rik
Bure, Lbuggy presque neuf, 1 express 4 qua canton Delisle, contenant cent acres eu subs;tre roves, 1 carriole, 1 h, 1berline, ‘1 tral. ficie. borne au sui au 9¢ rang, au nord auFuge110dembes dc tueaAimePia où à Fousine, asc uLe tout viatbie mardi, 26 novembre do2 bras, 60. Les lots de terre Nos. 46 et 47 du fe ede

rorlyabsalument sans résery 10oreantonDell fe, son ae en woe e,
Vente à 10 bra.n, ré, n emplacement faisant partie de

moitié sud du No. 17 du 5e canton de
barre, contenant 200 pds. de largeur dans 5côlé Ouest, et 100 pds,de oo est, at environ

ents ot quart de londeur,
“es soumissions Horrout être faites vous
chaque lot ou emplacement ments
les deux lots 46 ot 47 mentionne» au 50 ci: ame
ponr lesquels on pourra offrit un seul et

snes e à accoptéæ le
plus bautson oe nosmissions,
Conditions de paiement:Sieae

. : » cara 2

D ARBe-Pierre, Ghébec,
Québec,8 novembre 1880.

 

-Kasembléo Annuelle des Pilo

’ biée anhuolle des Pilotes liventids
Je Te avr de Québec et su-desw pre,
eu agbareau dela tion des co
Oy rus Dalhouste, we- Vile de Que pe

DLDeprroleà
tiondes riverbros 40 ureay de Lireotion pL
l'année 1230 «+ ce 80 cé à l'note,‘
vorporation, 28 Victoria, chape 138, rec. fe

sa,

  

 


